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Votre Maire

Guillaume Boudy  

Depuis un mois Suresnes reprend les cou-
leurs de la vie, un acompte sur le déconfi-
nement total que nous espérons tous. 

Vous étiez nombreux à la réouverture, même plu-
vieuse, des terrasses pour profiter de ce moment de 
retour à la convivialité qui nous a tant fait défaut ces 
derniers mois. Tous nos commerçants, impatients 
de vous retrouver, sont reconnaissants du soutien 
indéfectible que vous leur avez manifesté pendant 
cette crise. On peut les remercier à notre tour d’avoir 
« tenu le coup », sans baisser les bras.

C’est aussi le retour à la vie culturelle – théâtre, 
cinéma, musique, danse, expos, concerts, festi-
vals, pratiques amateurs… – dont le sevrage bru-
tal nous a fait prendre conscience qu’elle était si 
vitale et indispensable à notre équilibre personnel et  
collectif. A Suresnes, retrouvez sans tarder les 
équipes, plus mobilisées que jamais, du Théâtre  
Jean Vilar, du cinéma Le Capitole, des médiathèques 
ou du MUS… 

Pour autant, ce retour à la vie ne doit pas faire oublier 
que cette pandémie n’a pas encore dit son dernier 
mot et continue de contaminer d’autres populations 
dans le monde, en particulier, les plus pauvres. En 
France, même si la vaccination fait reculer l’épidé-
mie, il nous faut rester vigilants, l’expérience de l’été 
2020 doit nous inviter à la prudence.

Le retour à la vie, c’est aussi le retour aux réalités éco-
nomiques et sociales de notre pays, qui se réveille 
un peu « sonné » par cette crise dont les consé-
quences à long terme vont se dévoiler, certaines posi-
tives, comme nos changements de comportement 
en matière de déplacements et de consommation 
plus « raisonnables », d’autres plus préoccupantes, 
comme la destruction d’emplois dans certains  
secteurs ou la fragilisation économique, parfois  
psychologique, de certains d’entre nous.

A Suresnes, élus et services municipaux seront atten-
tifs à la situation des Suresnois, à celle des entre-
prises et des commerces, à l’insertion dans l’emploi 
des plus jeunes, notamment ce mois-ci avec l’opé-
ration « Chope ton taf », mais aussi à la sécurité et 
la tranquillité publiques de tous.    

Dans la joie d’une vie « presque normale » retrou-
vée et l’espoir d’une reprise durable des activités 
économiques, culturelles, sportives et associatives, 
préservons l’esprit de convivialité et de solidarité 
qui nous a permis de résister tous ensemble à cette 
épreuve collective.

Vous pouvez compter sur toute l’équipe munici-
pale et votre Maire pour être à votre écoute et à vos 
côtés dans l’action.  

Retour à la vie 
et au réel !

edito  
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Ils seraient venus en poncho, en après-ski voire en 
scaphandre s’il avait fallu braver la neige ou le gel. Le 
19 mai, pour la deuxième étape du déconfinement, de 
nombreux et courageux Suresnois ont pris un premier 
verre et, enfin, déjeuné en terrasse. Les caprices de la 
pluie ayant également répondu à l’appel, prévoyantes 

et trépignantes, ces deux jeunes femmes ont 
dégusté leur portion de frites… sous un 

parapluie. Quoi qu’il en goutte !

Photo Tiphaine Lanvin

Un petit coin de 
parapluie
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Les collégiens de Jean Macé 
champions de la collecte	
Mardi 4 mai
Ils sont fiers les élèves du collège Jean Macé et ils ont rai-
son ! Le Secours populaire les a récompensés du diplôme 
de collecteur junior pour saluer leur collecte de 433 kilos 
de produits alimentaires et 57 kilos de produits d’hygiène, 
réalisée avec le soutien de leur enseignante d’histoire-géo-
graphie, Mme Durand. Les 33 cartons remis à l’association 
représentent l’équivalent d’un mois de denrées collectées.

Le chantier de la seconde 
chance
Du 19 au 24 avril
Cinq jeunes ont participé à un chantier mené par l’as-
sociation de médiation ASD (Association du site de La 
Défense), le bailleur Sequens, l’association pour les équipe-
ments sociaux (APES) et Odyssée vers l’emploi. Ces jeunes 
Suresnois avaient pour objectif de repeindre les cages d’es-
caliers d’un immeuble de la rue Jules Ferry. Accompagnés 
par Odyssée vers l’emploi dans le cadre de leur insertion pro-
fessionnelle, ils ont ainsi eu l’occasion d’initier une bonne 
dynamique de groupe. Le 23 avril, des élus de Suresnes, 
Muriel Richard, Frédérique Laine et Yoann Lamarque sont 
venus à leur rencontre.

Harmony au Pérou
En avril
Nina Roditi et Romain de Ville, jeunes Suresnois de 19 et 26 ans, initiateurs du projet Harmony soutenu par le dispositif d’aide 
aux projets Actif' jeunes de Suresnes information jeunesse (voir Suresnes mag 318 et 322), parviennent à faire vivre leur pro-
gramme pédagogique basé sur la photographie malgré les obstacles liés à la crise sanitaire. En avril, ils ont pu, contre toute 
attente, s’envoler pour le Pérou où, comme prévu, ils ont rencontré de jeunes écoliers âgés de 7 à 10 ans pour les initier à la 
photographie et leur proposer des ateliers sur les trois thématiques du projet : l’éducation, le quotidien des enfants et l’envi-
ronnement. « Cela c’est très bien passé et les enfants ont adoré leur cours de photos et les activités artistiques, nous avons prévu de conti-
nuer », raconte Nina au retour de voyage. Après l’école des Raguidelles à Suresnes, l’école Quill’Art à Quillabamba au Pérou, 
direction la Thaïlande au mois d’août.
Pour les suivre : harmonyworld.fr et Facebook HarmonyWorld.fr
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76e anniversaire de la victoire 
de la Seconde guerre mondiale  
Samedi 8 mai
Réunis autour du maire Guillaume Boudy à la clairière 
des Fusillés du Mont-Valérien, les adjoints au maire Yoann 
Lamarque, Béatrice de Lavalette et Frédérique Laine, ainsi 
que Xavier Iacovelli, sénateur des Hauts-de-Seine, Isabelle 
Florennes, députée des Hauts-de-Seine, le Chef de Corps du 
8ème Régiment de Transmission, les représentants des asso-
ciations patriotiques et anciens combattants et les jeunes du 
Conseil communal de la jeunesse, se sont recueillis afin de 
commémorer la victoire des forces alliées et la capitulation 
de l’Allemagne nazie, le 8 mai 1945.

Memorial Day	
Dimanche 30 mai 
Le Memorial Day symbolise pour les États-Unis une journée 
d’hommage pour toutes leurs victimes tombées au champ 
d’honneur de par le monde. Célébré le dernier dimanche 
de mai depuis 1868, il l’est tout particulièrement à Suresnes 
où reposent 1565 américains morts en France lors des 
deux conflits mondiaux. Guillaume Boudy, accompagné 
par la députée Isabelle Florennes, l'adjoint au maire Yoann 
Lamarque et le sénateur Xavier Iacovelli, était présent au 
cimetière américain pour se recueillir à cette occasion.

Presque toutes au rugby
Samedi 28 mai
Par une belle après-midi ensoleillée, la journée Toutes Au 
rugby organisée par l’équipe féminine du RC Suresnes a 
attiré 41 jeunes curieuses venues découvrir la balle ovale et le 
club suresnois. Pour l’occasion, il a accueilli Lénaïg Corson, 
joueuse internationale de rugby à XV et à VII évoluant au 
Stade Français Paris, qui a pu voir que la relève est assurée. 
Après les jeunes, 31 seniors, débutantes ou expérimentées, 
sont venues fouler la pelouse. Au programme : ateliers de 
passes, appréhension du plaquage et toucher. Les Rugbykinis 
remercient les jeunes filles venues partager ce moment, les 
éducateurs, coachs et joueuses qui ont animé cette journée 
avec beaucoup de bienveillance et de plaisir !

© Ville de Suresnes
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PROLONGATION jusqu’au 3 octobre
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Montée en puissance  
de la vaccination

Depuis le 31 mai, toutes les personnes âgées de 18 ans et plus sont éligibles à la vaccination contre le Covid-19.

● Après une période de déploiement progressif de la vaccination 

orientée prioritairement vers les personnes les plus vulnérables

 au virus et celles susceptibles de développer une forme grave 

de le Covid-19, la vaccination est ouverte à toutes les personnes 

majeures depuis le 31 mai :

✔ de 16 à 18 ans : uniquement en cas de pathologie à très haut 

risque ou de présence d’une personne immunodéprimée 

dans le même foyer

 Pfizer en centre de vaccination (sur prescription médicale)

✔ à partir de 18 ans : 

 Pfizer en centre de vaccination

 Moderna chez son médecin traitant ou en pharmacie

✔ à partir de 55 ans :

Pfizer en centre de vaccination

Moderna, Janssen ou AstraZeneca chez son médecin traitant 

ou en pharmacie

✔ les femmes enceintes : à partir du 2e trimestre 

✔ les personnes ayant reçu une 1ère dose de vaccin AstraZeneca et 

ayant moins de 55 ans peuvent recevoir une 2e dose de vaccin 

Pfizer ou Moderna avec un délai de 12 semaines.

● Pour les personnes ayant déjà été infectées par le SARS-CoV-2, 

la Haute autorité de santé recommande de n’injecter qu’une seule 

dose quelle que soit l’ancienneté de l’infection. La dose unique 

de vaccin jouera ainsi le rôle de rappel, à l’exception des personnes 

présentant une immunodépression avérée (en particulier celles 

qui reçoivent un traitement immunosuppresseur). 

● Les personnes dans l’incapacité de se déplacer peuvent 

bénéficier, sur prescription médicale, d’un transport pris en charge 

à 100% : ambulance, VSL, taxi conventionné. 

Informations mises à jour régulièrement sur suresnes.fr

DEPISTAGE A SURESNES,  
OU LE PRATIQUER…

Un test antigénique
Les pharmacies pratiquent les tests antigéniques.

Un test PCR à Suresnes
Centre de dépistage du laboratoire Biogroup à la galerie artcad, 
esplanade Jacques Chirac
Horaires d’ouverture du lundi au samedi :  
➜ 9h -12h  / 14h -17h, ouvert à tous

Un auto-test
Les auto-tests sont en libre accès en pharmacie pour tous sans 
remboursement, et avec remboursement pour les aides à domicile 
auprès de personnes âgées et handicapées et les accueillants familiaux.

18834
C’est, en date du 29 mai, le nombre de doses de vaccin 
administrées par le centre de vaccination de Suresnes 
depuis son ouverture le 20 janvier. 6074 personnes ont 
également été reçues pour une 2e injection.

COMMENT SE FAIRE VACCINER 
● Dans un centre de vaccination en prenant 
rendez-vous sur les sites sante.fr et doctolib.fr ou 
par téléphone 0 800 009 110 (7 jours/7 de 6h à 22h). 
Le vaccinodrome de la U Arena de Nanterre a 
ouvert ses portes le 3 mai.
● Les infirmiers peuvent injecter les vaccins à vecteur 
viral comme celui d’AstraZeneca sans qu’un médecin 
soit présent.
● Pour prendre rendez-vous au centre de vaccination 
de Suresnes, situé à la salle des fêtes, n’hésitez pas 
à consulter régulièrement le site Internet doctolib.fr 
ou à contacter la plateforme téléphonique au
01 41 18 18 18.
● Il est inutile de se présenter au centre de 
vaccination sans avoir pris préalablement 
rendez-vous. 
● Dans le cas de personnes ayant des difficultés à 
se déplacer, contacter le Centre communal d’action 
sociale au 01 41 18 15 71.

agir
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C’est un bâtiment qui fait partie de l’histoire de Suresnes. En effet, la crèche 
Darracq a accueilli ses premiers bébés en 1931 sous l’impulsion du maire de 
l’époque Henri Sellier. « Devenu peu adapté à l’accueil du public, le bâtiment devait 

être rénové pour conserver sa vocation première », explique Elodie Reber, adjointe au maire 
déléguée à la Petite enfance.
La création d’un ascenseur, conformément à la norme sur le handicap, a entraîné le 
remaniement partiel des locaux de la crèche située rue Darracq et leur affectation. Ces 
travaux importants ne pouvaient être conduits en présence des enfants et ont nécessité 
la fermeture de la crèche à l’été 2019. La Ville a profité de ce chantier pour améliorer 
l’agencement de certains locaux (suppression de cloisons, création de coins changes et 
sanitaires adaptés, refonte de l’éclairage, réfection des systèmes de téléphonie et d’in-
formatique vétustes) et pour instaler le ramap (relais assistantes maternelles et paren-
tales) Arc-en-ciel. A moyen terme, une aile, inoccupée pour le moment, devrait deve-
nir une maison d’assistantes maternelles.

Repenser la journée des enfants
« Cette réorganisation des locaux a entraîné un questionnement préalable sur l’organisation de 
la journée des enfants. Les circonstances nous ont demandé de nous adapter et nous ont per-
mis de nous renouveler. Par exemple, les enfants prennent désormais le repas dans un espace 
séparé. Ainsi ils gèrent mieux la transition entre les différents temps et sont plus apaisés », 
commente la directrice de la crèche, Béatrice Hennion.
Durant la fermeture, les enfants et les équipes d’accueil ont été transférés dans un bâti-
ment adapté de la rue des Carrières. « Les personnels de la crèche se sont beaucoup impli-
quées dans ce projet et pour maintenir un accueil de qualité et serein malgré deux déména-
gements », salue Elodie Reber. « Cette rénovation et le déménagement du ramap, poursuit 
l’adjointe, s’inscrivent dans les objectifs de la politique familiale municipale qui doivent per-
mettre, tout en accroissant les capacités en accueil collectif, d’améliorer l’accueil individuel chez 
les assistantes maternelles : cela signifie augmenter les capacités mais aussi continuer à mieux 
accompagner ces dernières pour la formation, les activités et la qualité de l’accueil des enfants. »
A terme, une fois les recrutements terminés, la crèche Pinocchio accueillera 64 enfants. 

La crèche historique 
Darracq rénovée
Après 18 mois de fermeture, la crèche Darracq, devenue Pinocchio, 
a rouvert le 1er mars. Le bâtiment, mis aux normes PMR grâce 
notamment à la création d’un ascenseur intérieur, a été rénové et 
son organisation repensée. Texte : Celine Gazagne
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En juin, rendez-vous aux urnes
Les 20 et 27 juin 2021 auront lieu les élections départementales et régionales.  

Les élus de ces deux assemblées territoriales sont désignés pour six ans. Décryptage.

Un protocole sanitaire renforcé a été élaboré pour 
assurer la sécurité des électeurs comme celle des 
membres des bureaux de vote.
✔ L’accès aux bureaux sera limité à trois votants en 
même temps.
✔ Le port du masque sera obligatoire, ainsi que le 
lavage des mains à l’entrée et à la sortie du bureau de 
vote. Du gel hydro-alcoolique sera à disposition des 
électeurs.
✔ Les bureaux de vote seront aérés et nettoyés 
régulièrement tout comme le matériel de vote et les 
surfaces de contact (tables et machines à voter).
✔ L’isoloir ne comportera pas de rideau pour éviter toute 
manipulation. Sa disposition permettra de soustraire 
l’électeur aux regards extérieurs.

✔ Les électeurs seront invités à utiliser leur propre stylo.
✔ Des parois de protection seront installées entre les 
membres des bureaux et les électeurs, notamment lors 
de la signature de la liste d’émargements.
✔ La carte électorale ne sera pas estampillée et le 
contrôle de la pièce d’identité se fera sans manipulation 
par les membres du bureau.
✔ Les membres des bureaux de vote ont eu accès de 
façon prioritaire à la vaccination.
Le vote par procuration est par ailleurs encouragé et 
facilité (voir Suresnes mag 326 p.20).
Les bureaux de vote seront ouverts de 8h à 20h les 
20 et 27 juin. Retrouvez l’emplacement des bureaux 
de vote sur suresnes.fr

Le département des Hauts-de-Seine et la 
région Ile-de-France agissent chacun dans 
des domaines de compétences particuliers, 

qui ont leur importance dans la vie quotidienne 
des habitants de ces territoires. 

Département des Hauts-de-Seine
Composé de 46 élus, le Conseil départemental 
des Hauts-de-Seine gère un budget de 2,24 mil-
liards d’euros (le deuxième après Paris) et mène des 
politiques dans quatre principales thématiques :
● Action sociale et santé : enfance (l’adoption 
ou l’aide sociale à l’enfance, protection maternelle 
infantile), handicap (l’insertion sociale et les aides 
financières), prestations sociales (RSA).
● Education : construction, entretien, équipement 
et fonctionnement des collèges. Le Département 
assure le recrutement et la gestion des agents des 
collèges hors enseignants (maintenance technique, 
accueil, entretien général et restauration scolaire).
● Action culturelle et sportive : conservation du patrimoine et des 
musées, gestion des bibliothèques et des archives départementales. 
Il soutient par ailleurs l’organisation de manifestations culturelles et 
sportives.
● Développement des territoires et infrastructures : gestion, construc-
tion et entretien du réseau routier départemental (313 km de voies). Il 
agit pour favoriser l’accessibilité des services publics, établit des plans 
pour l’habitat et le logement des personnes défavorisées et finance le 
service départemental d’incendie et de secours (SDIS). Il investit dans 
la protection des espaces naturels, la gestion de l’eau et des déchets et 
contribue aussi à l’agriculture, la pêche et au tourisme. 

Région Ile-de-France
La région Ile-de-France dispose d’un budget de 5 milliards d’euros, le 
deuxième après celui de l’Etat. Ses 209 élus y siègent pour six ans. Voici 
les cinq principaux domaines où la Région investit : 
● Transports : gestion des gares publiques routières, de certains ports 

et aéroports, mais aussi des transports en commun (TER, Transilien, 
transports scolaires et interurbains). 
● Enseignement : construction, entretien et fonctionnement des lycées. 
La Région contribue au financement de l’enseignement supérieur, de 
la recherche et de l’innovation et améliore les conditions de vie des 
étudiants.
● Emploi et formation professionnelle : information et orientation 
des élèves, des étudiants et apprentis. La Région est chargée des for-
mations sanitaires et sociales, de l’insertion des jeunes en difficulté, de 
la formation des demandeurs d’emploi, des détenus et des personnes 
en situation de handicap.
● Aménagement du territoire et environnement : élaboration des 
plans pour l’aménagement, le développement durable, le logement, le 
développement des transports mais aussi de lutte contre le changement 
climatique et contre la pollution de l’air. 
● Développement économique : aides et dispositifs financiers pour 
les entreprises, soutien aux filières économiques. K.T.

La région Ile-de-France, ce sont 8 départements 
 (Paris, Seine-et-Marne, Yvelines, Essonne, Hauts-de-Seine, 

Seine-Saint-Denis, Val-de-Marne, Val-d’Oise),  
12,3 millions d’habitants, soit 19% de la population  

française sur seulement 2,2% du territoire.

Scrutins des 20 et 27 juin : un protocole sanitaire renforcé
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Récidive : mieux vaut prévenir
agir

A travers plusieurs dispositifs, la ville de Suresnes accompagne les acteurs de la justice  
dans la prévention de la récidive. Elle s’implique dans un souci de réinsertion sociale et professionnelle.  

Exemples. Textes : Stephane Legras Photos : Benoit Moyen

C’est un domaine dans lequel Suresnes fait figure de pionnière. La 
Ville est en effet une des premières de France à s’être engagée dès 
1995 dans une politique de prévention de la récidive. Cette parti-

cipation à une justice de proximité concernant notamment les jeunes, vise à 
responsabiliser les auteurs de délits et d’infractions, à rendre lisible la réponse 
judiciaire à la délinquance, à lutter contre l’augmentation de la délinquance 
des mineurs et à favoriser la réinsertion sociale et professionnelle des per-
sonnes condamnées à des peines de prison. 
Concrètement, cette politique se traduit par plusieurs dispositifs : 
◗ l’intégration dans les services municipaux de mineurs de 16 à 18 ans 
ou d’adultes condamnés à des travaux d’intérêt général (TIG),
◗ l’intégration de mineurs (à partir de 13 ans) condamnés à une répara-
tion pénale,
◗ l’intégration de jeunes de 18 à 30 ans placés sous main de justice, 
◗ l’organisation de stages citoyens de réparation pénale. 
Toutes ces sanctions ne sont pas décidées par la Ville mais par les autori-
tés judiciaires. Même si les dispositifs restent une sanction, les personnes 
accueillies ne sont pas rémunérées, ils doivent favoriser la réinsertion pour 
que ces dernières repartent sur de bonnes bases. Et à chaque fois les per-
sonnes accueillies sont étroitement encadrées par les équipes des services 
de la Ville qui les accueillent et un tuteur les accompagne au plus près.  

Réparation et réinsertion
Orientées par le service pénitentiaire d’insertion et de proba-
tion et la protection judiciaire de la jeunesse, trois personnes 
ont déjà été accueillies en 2021 pour une réparation pénale  
(1 aux ateliers municipaux et 2 personnes au service des Parcs et jar-
dins). Côté TIG, 14 personnes ont effectué un passage au sein de  
la Ville au cours de la même période, ce qui représente 1600 heures  
(12 au service des Parcs et jardins et 2 au service Restauration). 
Des personnes placées sous main de justice sont donc aussi accueillies 
dans des services de la Ville et là aussi encadrées par un tuteur. Leur pro-
fil : placées en détention, elles sortent plus tôt de prison grâce à un aména-
gement de peine. Et c’est ici que Suresnes intervient par une action à plus 
long terme puisqu’elles sont accueillies 6 mois. Il s’agit ici à la fois de répa-
ration et de réinsertion sociale et professionnelle après une condamnation, 
puisqu’elle les accompagne dans l’élaboration de leur projet profession-
nel en leur proposant notamment un suivi au sein du service Vie écono-
mique et emploi. Parfois les résultats dépassent les attentes (lire encadré).
Dernier dispositif destiné à prévenir la récidive : les stages citoyens, qui 
durent deux ou trois jours. Ils sensibilisent les jeunes aux valeurs de la 
République, favorisent l’exercice d’une citoyenneté active et la réflexion 

“Renforcer les outils de prévention de la récidive est un engagement de notre 
contrat de mandat. La volonté de la municipalité est de rendre plus lisible 
notre réponse face aux actes délictueux, de donner davantage de cohérence 
à la sanction afin que celle-ci soit mieux comprise par l’auteur des faits. Lors 
du conseil municipal du 27 mai, nous avons souhaité renforcer ces outils de 
prévention de la délinquance, en adoptant la mise en place du rappel à l’ordre 
lorsque les fauteurs de troubles sont clairement identifiés. 
Yoann Lamarque, adjoint au maire delegue a la Securite et a la Prevention

Romain et son tuteur,  
Grégory Le Moigne.
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Grégory Le Moigne,  
chef de production au service 
Restauration était le tuteur de Romain. 
« Nous abordons les personnes que  
nous accueillons et encadrons comme 
les autres employés. Nous sommes 
simplement plus vigilants, attentifs et à 
l’écoute. C’est une grande satisfaction 
de transmettre nos savoir-faire en les 
remettant en selle, leur redonnant goût 
au travail », assure-t-il. 

David, en TIG au service restauration : 

« Les bêtises, c’est fini. »
Pendant deux semaines, j’ai travaillé  à  

la plonge généralement. Ce n’est pas mon 

métier puisque je cherche à présent un 

emploi d’agent immobilier. J’ai beaucoup 

apprécié cette expérience, j’ai été bien 

accueilli, on m’a montré ce que je devais 

faire, j’ai appris plein de petits trucs, même  

à cuisiner des plats, comme des desserts. 

J’ai découvert que ce n’était pas une activité 

facile, on reste debout durant des heures.  

Le personnel était très sympathique.  

Faire des TIG m’a évité de faire de la prison 

et, j’en suis convaincu, les bêtises c’est fini… 

autour de plusieurs thématiques liées à la citoyenneté et la prévention 
(prévention routière, discriminations…). Ils sont mis en place en parte-
nariat avec la Protection judiciaire de la jeunesse. Les prochains stages 
sont prévus en juillet.
Les stages citoyens visent les mineurs auteurs d’infractions pénales. Ce 
dispositif de réparation pénale les invite à réfléchir aux conséquences 
de leur comportement ou de leurs actes délictueux, les sensibilise aux 
risques encourus sur le plan civil et pénal, les responsabilise dans leur 
rôle de citoyen, et leur fait prendre conscience de leurs droits mais éga-
lement des obligations qu’implique la vie en société. Louable dessein. 

Embauche apres une erreur de parcours

Romain, accueilli pendant trois semaines en mars et avril dernier  
au sein du service Restauration, vient d’y décrocher un contrat d’un an. 
« Son passage s’était tellement bien passé que nous avons décidé de 
l’embaucher », confirme Dominique Brun, à la tête du service.  
« J’ai eu aussi la chance que la tâche que l’on m’a confiée corresponde 
à ma dernière formation de manutentionnaire, complète le jeune homme 
de 36 ans. Mon rôle est de vérifier la qualité et la quantité des 
marchandises livrées, si elles proviennent du bon fournisseur,  
de contrôler la température. » Le caractère et le sérieux de Romain, 
salué par tous, ont renversé la tendance et prouvé tout le potentiel  
des dispositifs visant à prévenir la récidive et favoriser la réinsertion 
professionnelle, pour éviter qu’une « erreur de parcours ne se finisse en 
catastrophe ». A l’inverse, dans le nouveau parcours professionnel  
de Romain, cela a constitué une première expérience dans un domaine 
où les employeurs se font frileux et demandent à leurs futures recrues 
de ne pas être entièrement débutantes. Ce que Romain n’est plus 
maintenant. 
De son côté, Dominique Brun estime que ces expériences sont très 
enrichissantes pour elle et son équipe. « C’est une démarche 
d’ouverture vers les autres : nous apprenons à être tolérants tout  
en transmettant des savoir-faire. Même si cela demande un gros 
investissement de notre part : certains n’ont pas un rapport très simple  
à l’autorité. D’autant que notre service est très réglementé, notamment 
au niveau de l’hygiène et des horaires. » A l’entendre, offrir cet accueil, 
de qualité, est tout naturel. « Nous nous devons de leur ouvrir les portes 
des entreprises et du monde du travail. Tout le monde n’a pas un 
parcours de vie parfait, cela peut aussi dépendre du contexte social  
et familial », insiste-t-elle. Romain confirme : « Dominique Brun  
ne juge pas mais essaie de comprendre… »



agir

16 SURESNES  MAG < 327 < JUIN 2021

  
  

PROCHAIN CONSEIL MUNICIPAL
Jeudi 1er juillet à 18h au restaurant municipal (sous réserve de nouvelles 
dispositions sanitaires) 
◗ Afin de lutter contre la propagation de l’épidémie de la Covid-19, cette séance 
du conseil municipal (ouvert au public, port du masque obligatoire) sera organisée 
dans des conditions conformes aux règles sanitaires en vigueur et la présence  
du public limitée à 10 personnes.
◗ Elle sera diffusée en direct sur le site internet de la Ville. 
◗ Retrouvez l’ordre du jour complet sur le site de la Ville, suresnes.fr.

En direct du Conseil 
municipal

Le Conseil municipal s’est tenu le 27 mai. Parmi les principales 
décisions et délibérations que les membres du conseil ont adoptées :
➤ Emploi et économie
Le Conseil municipal a adopté à l’unanimité une convention de partenariat avec Pôle 
emploi pour améliorer l’accompagnement des Suresnois vers l’emploi et mieux répondre 
aux besoins en recrutement des entreprises du territoire.
➤ Prévention
Les élus ont approuvé le protocole de mise en œuvre d’un rappel à l’ordre passé entre 
la Ville de Suresnes et le tribunal judiciaire de Nanterre. Il donne pouvoir au Maire, 
ou son représentant désigné par arrêté, de procéder à un rappel à l’ordre à l’encontre 
d’une personne, mineure (alors en présence des ses parents) ou majeure, auteur de 
faits susceptibles de porter atteinte au bon ordre dans la commune.
➤ Jeunesse
Le Conseil a adopté les nouvelles dispositions de la « bourse permis de conduire » 
dont l’objectif est d’élargir le nombre de bénéficiaires, de renforcer la lisibilité des cri-
tères d’attribution (en donnant davantage d’importance aux critères d’insertion, de 
motivation et de mérite) et de favoriser l’obtention du permis de conduire des béné-
ficiaires et leur engagement citoyen.
➤ Transition écologique
Le principe de la création d’un service d’autopartage a été adopté. Une première phase 
consistera à solliciter l’expertise d’Ile-de-France Mobilités. La mise en œuvre de ce ser-
vice s’inscrit dans le cadre des engagements du contrat de mandat de l’équipe muni-
cipale pour une ville durable et écoresponsable. Le Conseil a aussi approuvé la créa-
tion d’installations de recharge pour les véhicules électriques. 
➤ Culture
Le Conseil a adopté la délégation de la gestion de l’exploitation du Théâtre Jean Vilar 
pour une durée de 5 ans à compter du 1er juillet 2021 à la Société d’Economie Mixte 
Jean Vilar.
➤ Ressources humaines
Le Conseil a approuvé les nouvelles modalités de télétravail, plus souples et efficaces, 
proposées à compter du 1er juillet 2021 aux agents de la Ville, qui ont fait l’objet de 
la signature d’un accord avec les syndicats et permettent l’attribution d’un volume de 
jours flottants de télétravail par an.

Chaque week-end, un quartier accueille la mairie 
mobile et les élus, pour une rencontre avec les 
Suresnois.
◗ Samedi 5 juin, quartier Ecluse-Belvédère (square 
Dominique Chavoix), de 15h à 17h30.
◗ Samedi 12 juin, quartier Mont Valérien (terrasse du 
Fécheray), de 15h à 17h30.
◗ Samedi 19 juin, quartier Liberté (place Bardin), de 
9h30 à 12h30.
◗ Samedi 26 juin, quartier République (parc du 
Château), de 15h à 17h30.
◗ Samedi 3 juillet, quartier Centre-ville (esplanade 
Jacques Chirac), de 15h à 17h30.

Plan vélo :  
les étapes en direct	

Les ateliers de co-construction du Plan vélo se sont 
déroulés du 3 au 8 mai, une synthèse a ensuite été 
présentée aux élus de la Ville le 17 mai. Les enjeux du 
Plan vélo et les actions concrètes à mettre en place 
sont désormais identifiés. Sur cette base, les services 
de la Ville ont lancé différentes études de faisabilité. En 
juin, des propositions seront présentées à l’ensemble 
de la Commission Suresnes durable. Le Plan Vélo sera 
ensuite présenté au Conseil municipal du 1er juillet. 

Rendez-vous avec la Mairie 
mobile et les élus	
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Une nouvelle procédure dédiée aux personnes à mobilité réduite 
vient d’être mise en place pour leur permettre l’accès gratuit 
au stationnement de voirie. Elle offre plus de sécurité et vise à 

réduire les fraudes. Elle facilite donc le stationnement gratuit des per-
sonnes titulaires de la Carte mobilité inclusion stationnement (CMI). 
Pour un besoin de stationnement régulier :
Rendez-vous sur www.voirie-suresnes.fr pour remplir le formulaire et 
transmettre vos justificatifs scannés (carte CMI stationnement ou cour-
rier de la Maison départementale des personnes handicapées et carte 
grise du véhicule).
La démarche peut aussi être faite, muni de ses justificatifs à la 
Maison du stationnement (32 rue Carnot, les lundis et mercredis 
de 14h à 19h et les samedis de 9h à 13h, sauf en août, tél. : 01 58 
47 55 30).
Pour un besoin de stationnement ponctuel :
Identifiez votre véhicule en saisissant votre numéro de plaque d’imma-
triculation sur l’horodateur ou via l’une des applications de paiement 

mobile, une nouvelle catégorie intitulée « PMR » est désormais disponible.
Dans le cas d’un stationnement ponctuel, il est toujours obligatoire de 
déposer sa carte CMI derrière son parebrise.
Pour un stationnement sur une place PMR, il faut dans tous les cas appo-
ser sa carte CMI stationnement derrière le parebrise.

Le stationnement gratuit des personnes à mobilité réduite est facilité   

Du 15 au 30 
juin, pour les 
jeunes de 16 

à 30 ans en recherche 
d’emploi ou de for-
mation, un seul mot 
d’ordre : #Chope Ton 
Taf. Ce dispositif inno-
vant initié par la ville 
de Suresnes mobilise 
de nombreux parte-
naires publics et privés 
(région Ile-de-France, 
Mission Locale Rives-
de-Seine, Pôle Emploi, 
entreprises et start-ups 
du territoire, écoles, 
CFA et instituts de for-
mation, associations 
etc.) pour favoriser 
l’accès à l’emploi des 
jeunes.

Comment ? En les mettant en relation avec les 
employeurs et en les informant sur les formations et 
les métiers ; tout particulièrement les métiers en ten-
sion et les filières d’avenir. Les jeunes découvriront 
aussi les différents dispositifs d’accompagnement favo-
risant l’insertion professionnelle.

Les temps forts de #Chope Ton Taf
➜ Du 16 au 30 juin : Forum « Chope Ton Taf » vir-
tuel sur la plateforme « Salon Emploi » pour rencon-
trer les entreprises qui recrutent : sessions de recru-
tement en visio avec les entreprises Pronet, Subsea7, 
Orpéa, Babychou, Hôpital Foch, Engie, Auchan, LCL, 
Sofratherm, L’Oiseau Blanc, Bel, RATP, Axa Direct…
Présence de CFA qui proposent des formations 
et des contrats d’alternance dans les domaines de 

l’hôtellerie-restauration, électricité, soudure, artisa-
nat d’art, coiffure, motion design, cybersécurité… 
Pour se connecter et s’inscrire au salon virtuel :  
entrez sur le lien https://salonenligne.pole-emploi 
frcandidat/?salonId=2010.
Pour les jeunes ayant besoin d’un accompagnement 
ou n’ayant pas d’équipement informatique : accès sans 
rendez-vous à la salle multimédia du service Emploi 
(Centre administratif, 7 rue du Mont-Valérien, 3e étage)  
les14, 16 et 18 juin de 13h30 à 17h30.
➜ Les 15, 17 et 22 juin : Chope Ton Taf dans les 
structures jeunesse (le 15 juin à l’Espace jeunes 
Cité-jardins, le 17 juin à la Maison de quartier des 
Chênes et le 22 juin à L’espace jeunes du centre-
ville) :
◗ pour découvrir les structures d’accompagnement 
vers l’emploi et l’accès aux formations (Mission Locale, 
service Emploi, SIJ).
◗ pour s’informer sur les dispositifs « Garantie Jeune », 
Service civique, Bourse permis de conduire, missions 
clauses d’insertion.
◗ pour rencontrer des recruteurs, des centres de for-
mation qui proposent des contrats de qualification 
et passer des entretiens en direct avec la RATP, LCL, 
les BistrotsPasparsien, le CFA Médéric (hôtellerie/
restauration), le CFA Maximilien Perret (plomberie/
chauffagiste/couvreurs), L’IFOCOP (métiers du ter-
tiaire), Simplon (métiers de l’informatique), Humando 
(métiers du tertiaire, assistanat, vente, gestion RH), 
Engie, GSF, le CFA des électriciens, le service RH de la 
Ville, les entreprises d’insertion Odyssée et Stabilis…
➜ Le 21 juin 2021 en live sur Twitch (retrans-
mis sur Instagram et Facebook live : Choisir un  
métier d’avenir – du gaming à l’IA en passant par 
les métiers de la cybersécurité (lire ci-contre)
Retrouvez le programme complet sur suresnes.fr 
et sur la page facebook #Chope Ton Taf

Du 15 au 30 juin

16/30 
ans

Tout sur les métiers  
& l’accès à l’emploi

#Chope Ton Taf innove  
pour l’emploi des jeunes

Sur Twitch, 
l’emploi par le jeu

Aller chercher les jeunes  
là où ils sont : c’est un des 
principes de #Chope Ton Taf 
et la raison qui l’amène à 
investir Twitch le 21 juin. 
Cette plateforme de 
streaming vidéo en direct 
dédiée au gaming a vu ses 
audiences exploser  
(6,3 milliards d’heures 
visionnées au 1er trimestre) et 
ses contenus se diversifier 
(musique et discussions) 
avec ses champions,  
ses animateurs et ses  
influenceurs qui posent 
Twitch en média alternatif. 
#Chope Ton Taf y animera  
un live en 6 séquences : 
Présentation du dispositif par 
le maire, Guillaume Boudy / 
Les métiers et les formations 
du gaming / Créer son 
entreprise / Les métiers du 
bâtiment et de l’efficacité 
énergétique / Les métiers de 
la cybersécurité / Les métiers 
de l’informatique et 
traitement de données.
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La Maison des aidants et Les Alizés
Chaque mois, de nombreux ateliers de bien-être  
et de détente sont proposés au sein des deux  
structures. Une adhésion annuelle d’un minimum  
de 15 euros est demandée pour y accéder.

Ateliers au sein de La Maison des aidants,
espace d’accueil pour les aidants familiaux :  
écriture, massage, shiatsu, socio-esthétique, 
sophrologie individuelle et en groupe, réflexologie 
plantaire.

➜ Programme complet sur suresnes.fr  
rubrique « Santé, prévention ». 

➜ Ateliers sur inscription au Centre médical  
municipal, 12 rue Carnot ou au 01 41 18 16 83

Ateliers au sein des Alizés, 
accueil écoute cancer, espace d’accueil et  
d’écoute pour les personnes touchées par le  
cancer et leurs proches : reiki, activités manuelles, 
massage, initiation informatique, jeux, psycho on-
cologie, socio-esthétique, sophrologie individuelle 
et en groupe, poterie et réflexologie plantaire.

➜ Programme complet sur suresnes.fr  
rubrique « Santé, prévention ».

➜ Ateliers sur inscription au 01 41 18 18 03
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Fermeture des 
centres de loisirs  
le 30 août 
En raison de l’organisation d’une journée 
pédagogique pour les équipes d’animation, 
l’ensemble des centres de loisirs sera fermé le 
lundi 30 août 2021. Les équipes d’animation 
seront réunies pour une journée alliant 
formation et préparation de la rentrée. Le 
mardi 31 août et le mercredi 1er septembre,  
les enfants inscrits seront accueillis dans le 
centre de loisirs de leur école. 

ERRATUM : Dans l’article sur le 
stationnement de Suresnes mag 
d’avril, il fallait bien lire que ce sont  
les 15 premières minutes de 
stationnement qui sont gratuites. 

Le Point justice

Le Défenseur 
des droits à Suresnes

Le Point d’accès au droit (rebaptisé Point Justice dans toute 
la France depuis janvier 2021) propose aux Suresnois des 
consultations gratuites et confidentielles avec des professionnels 
dans le domaine de l’accès à la justice et de l’aide aux victimes : 
avocats, juristes*, notaire, défenseur des droits, psychologue… 
Ce mois-ci, Suresnes mag présente la permanence du délégué 
du Défenseur des droits. Texte : Thierry Wagner

Le Défenseur des droits est une 
institution indépendante de 
l’Etat chargée de répondre aux 

citoyens qui rencontrent des difficul-
tés avec l’administration et les services 
publics, mais aussi des problèmes de 
discriminations (emploi, logement…), 
de droits des enfants qui seraient 
bafoués, de problèmes posés par cer-
tains actes des forces de sécurité et de 
protection des « lanceurs d’alerte ». 
Outre ses quelque 300 collaborateurs à 
Paris, il s’appuie sur un réseau de 536 
délégués bénévoles dans toute la France. 
« Les difficultés avec l’administration et les 
services publics au sens large tels que la CAF, 
pour les allocations familiales ou le RSA, 
l’Urssaf, l’Assurance maladie, la Caisse 
nationale d’assurance vieillesse, EDF ou le 
stationnement payant, représentent 90 % de 
mon travail à Suresnes », explique Jean-
Luc Mathieu, délégué du Défenseur des 
droits qui tient une permanence au Point 
d’accès au droit de Suresnes depuis 8 ans. 
C’est arrivé à la retraite que cet ancien 
magistrat de la Cour des comptes, qui a 
aussi été juge de proximité et président de 
formation juridictionnelle à la Cour natio-
nale du droit d’asile, a choisi de mettre 

son large spectre de compétences au ser-
vice du Défenseur des droits. « Les assis-
tantes sociales font un travail formidable 
mais elles n’arrivent pas toujours à obtenir 
de réponses des administrations. Du fait 
que je représente une autorité inscrite dans 
la Constitution, les institutions hésitent sans 
doute un peu plus à ne pas répondre. Un cour-
rier du Défenseur des droits les oblige. Je ne 
garde pas un dossier plus de six mois. Si je 
n’aboutis pas, je le transfère directement à la 
Défenseure des droits à Paris en lui deman-
dant de s’en occuper elle-même pour essayer 
d’obtenir la réponse », poursuit Jean-Luc 
Mathieu.
Les consultations, uniquement sur 
rendez-vous, sont gratuites et ouvertes 
à toutes les personnes résidant dans les 
Hauts-de-Seine.
*Droit du travail, droit de la famille, droit des 

étrangers, surendettement…

Permanence : tous les jeudis  
sur rendez-vous
Pour prendre rendez-vous  : Maison 
pour la vie citoyenne et l’accès au 
droit (MVCAD), 28 rue Merlin de 
Thionville. Tél.  : 01 41 18 37 34 et 
01 41 18 37 36
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renseignements :
suresnes.fr/Actualités

CCAS
01 41 18 38 58

* Vous serez inscrit au registre nominatif de la 
mairie pour une veille et un suivi personnalisé  
pendant les épisodes de canicule
             

canicule, fortes chaleurs
Signalez-vous ou signalez un proche, n’attendez pas !

* Contactez le 

Cultures du cœur  
au Square	

Le Square propose des permanences autour du dispositif 
Cultures du cœur les jeudis de 13h à 16h. Il s’adresse 
principalement aux personnes en difficultés ou isolées 

et consiste en une invitation à faire des sorties culturelles et de 
loisirs, d’assister à des spectacles.
Le Square est un lieu d’accueil, d’écoute, d’accompagne-
ment, de lien social et d’activités. Accès libre et gratuit du 
lundi au vendredi, le matin sur rendez-vous et en après-midi 
de 13h à 16h. En période de crise sanitaire, Le Square reste 
ouvert au public.
Renseignements, notamment sur les modalités d’accès à 
Cultures du cœur au 01 47 72 93 62. Le Square, 16 rue 
Berthelot.

Avec le récent changement de prestataire, la Ville passant de GTS Mondial assistance à Technipro, elle peut proposer une 
nouvelle option aux seniors qui sont abonnés à la téléassistance. Cette dernière permet de détecter les chutes lourdes 
et se déclenche si la personne ne bouge pas pendant plus de 30 secondes. Par ailleurs, deux offres sont maintenant 

disponibles : uniquement à l’intérieur du domicile des bénéficiaires ou également lorsqu’ils en sortent. Avec la possible option 
des chutes lourdes ce sont donc maintenant 4 tarifs différents qui sont disponibles, toujours calculés selon les ressources.

Seniors : attention aux démarches 
frauduleuses   

Une recrudescence 
de démarches frau-
duleuses auprès des 

seniors à leur domicile est 
actuellement observée. Il s’agit 
de vols à la fausse qualité dans 
lesquels une personne se pré-
sente au domicile en se faisant 
passer pour un agent de ser-
vices publics ou un représen-
tant d’une entreprise, ainsi que des vols par ruse, où l’individu peut simuler un 
malaise ou demander de l’aide afin d’entrer dans le domicile. Une fois dans le 
logement, l’individu en profite pour dérober de l’argent ou des objets de valeur.

Comment se protéger
Quelques dispositions permettent de se protéger. Être très vigilant envers les 
personnes susceptibles de proposer des services à domicile surtout si l’on 
n’a pas été prévenu de cette intervention par les services compétents. Ne pas 
ouvrir sa porte si c’est en dehors des horaires classiques. Vérifier l’identité de 
la personne qui frappe à sa porte avant de lui ouvrir. Exiger une carte profes-
sionnelle, même si la personne est en tenue d’uniforme. Ne pas recevoir de 
démarcheur si l’on est seul. Si l’on a fait entrer une personne chez soi, il est 
important de la suivre dans tous ses déplacements, de ne pas la laisser sans 
surveillance, de ne pas lui révéler l’emplacement de ses objets de valeur et de 
ne pas lui communiquer son numéro de carte bancaire.
En cas de doute, il faut immédiatement appeler le 17 et noter un maxi-
mum d’informations sur le ou les individu(s) afin de faciliter l’interven-
tion des services de Police (heure, direction de fuite, description de la ou 
des personne(s), mode opératoire).

Plan canicule   
Chaque année, le dispositif de veille, d’alerte et d’urgence pour prévenir les effets d’une 

canicule est réactivé. Il s’adresse aux personnes vulnérables et isolées, notamment aux 
personnes âgées et handicapées. Il prévoit la tenue d’un registre nominatif confiden-

tiel qui facilite l’intervention des services sociaux et sanitaires en cas de conditions climatiques 
exceptionnelles. Les personnes âgées de 65 ans et plus, les personnes de plus de 60 ans recon-
nues inaptes au travail, les personnes adultes handicapées, en invalidité, et toute personne isolée 
résidant à Suresnes au moins une partie de l’été peuvent s’inscrire. L’inscription peut aussi être 
demandée par le représentant légal, un tiers (parent, ami, médecin, services d’aide à domicile...) 
avec l’accord de l’intéressé(e). Pendant l’été, en cas de fortes chaleurs, des agents du Centre com-
munal d’action sociale (CCAS) prendront contact avec les inscrits pour vérifier leur état de santé 
et leur rappeler les précautions à prendre. En cas de problème, des agents passeront au domicile 
ou feront intervenir les secours si nécessaire. Le CCAS a envoyé aux personnes concernées un 
courrier présentant le registre nominatif et un dépliant d’information sur la prévention des risques 
liés à la chaleur. Si vous étiez déjà inscrit l’année dernière, vous ne devez pas vous réinscrire : le 
CCAS vous appellera pour mettre à jour les informations vous concernant.
Informations et inscriptions sur suresnes.fr et au 01 41 18 38 58. 

L’offre de la téléassistance s’élargit
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C’est un outil méconnu du grand public, mais 
familier de nombreux éditeurs et journalistes. 
Baptisé Swyp, ce système collaboratif a été créé 

et mis au point par la société Rip Consulting, installée à 
Suresnes depuis près d’une décennie. Explications de son 
fondateur et gestionnaire, Jean-Yves Coatanoan. 
La société est née à Saint-Cloud en 2004, explique le chef 
d’entreprise. Je dirigeais à l’époque les systèmes d’information 
du groupe de presse Hommell (historiquement suresnois, mais 
en cours de liquidation judiciaire, NDR) lorsque j’ai eu l’idée de 
créer une société de conseil en informatique éditorial afin d’op-
timiser les méthodes de production à destination du print (la 
presse papier, NDR). » Après une première expérience avec le 
groupe Le Monde, une nouvelle idée germe en 2009 : créer 
un outil collaboratif pour les éditeurs de presse. « Swyp est 
né d’une vision et d’une bonne connaissance de la mutation qui 
attendait les organes de presse, aussi bien dans son aspect orga-
nisationnel que technique. » Soit les changements profonds 
du secteur liés au développement des outils numériques, 
dont le partage de l’information vers le print et le digital. 
« Les offres proposées à cette époque n’étaient pas suffisamment 
souples, elles restaient très onéreuses et ne couvraient pas toutes 
les fonctionnalités que l’on pouvait espérer. Nous avons été les 

premiers en France à créer cette solution d’un système éditorial 
distribué via internet. »

Un concept « hors sol » 
devenu incontournable
Jean-Yves Coatanoan et ses équipes sont en effet convain-
cus qu’ils doivent alléger la contrainte matérielle de leurs 
clients afin de leur permettre de se concentrer sur d’autres 
aspects essentiels de leur métier : la diffusion, le marke-
ting et les ventes. « Nous débarrassons le client de toute pro-
blématique associée aux outils informatiques. Il suffit d’avoir 
un ordinateur et du réseau pour accéder à des outils dont on 
ne s’assure ni de l’achat, ni des mises à jour, ni du bon fonc-
tionnement. Rip Consulting stocke les données, fournit des 
machines qui sont toujours au niveau de performance atten-
due et, en contrepartie, nous facturons un abonnement pro-
portionnel à la taille de l’entreprise et au volume d’activité. 
Grâce à cette solution collaborative, la chaîne de production est 
simplifiée, et le gain de temps (de l’ordre de 30 %) suffisamment 
convaincant pour attirer les clients. Le tout premier à signer a 
été la Fédération française de tennis ; à partir de 2010, et très 
rapidement, l’ensemble des éditeurs ont basculé sur Swyp. » 
Ils sont aujourd’hui près de 300 en France et dans les 

La solution collaborative 
développée par  

la société suresnoise  
a permis à de 

nombreux éditeurs de 
publier simplement 

leurs informations sur 
des supports en ligne  

ou imprimés.
Texte :  Florence Rajon  

RIP CONSULTING MARIE  
LE NUMERIQUE ET LE PAPIER

 

Jean-Yves Coatanoan, 
fondateur de Rip Consulting, 
à gauche, et une partie  
de ses collaborateurs.
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Hilt Technology, c’est un clin 
d’œil aux mangas que je regar-
dais devant le Club Dorothée, 

dans les années 80. « Hilt », signifie la 
garde, et je nous vois comme la défense 
de la technologie », sourit Mahamadou 
Soumaré, co-fondateur et ancien cham-
pion d’arts martiaux mixtes (MMA). 
Sa société est née de la rencontre avec 
Ibrahima Sissoko, cinq ans plus tôt, 
chez Axa Assurances à Suresnes. Les 
deux consultants passionnés de nou-
velles technologies se croisaient régu-
lièrement à des horaires décalés. « Nous 
étions de gros travailleurs, nous arrivions 
tôt le matin et il nous arrivait de rester 
tard », se souvient le premier. « Nous 
avons eu l’idée de créer une société de 
consulting. En deux semaines, nous avions 
établi notre statut, trouvé un siège chez 
Puzzle Coworking et ouvert un compte 
dans une banque de Suresnes ! Nos pre-
miers choix ont évolué, nous avons orienté 
notre modèle économique pour pouvoir 
être rentables, nous stabiliser et embau-
cher. Nous étions trois en novembre 2016, 
nous sommes aujourd’hui trente-quatre », 
s’enthousiasme l’entrepreneur. Malgré 
la crise sanitaire, la start up n’a cessé de 
croître. A l’été 2020, les deux hommes 
ont racheté le lieu qui les avait vu gran-
dir : Puzzle Coworking. « Un coup de 
cœur. On a repris cette activité que nous 
ne connaissions pas, avec l’envie de créer 
un incubateur et de souffler une dyna-
mique liée à l’entreprenariat. Comme 

nous sommes de purs produits du « fait 
soi-même », que nous n’avons pas tou-
jours eu de soutiens, nous souhaitons don-
ner des outils pour aider les entrepreneurs 
à avancer. »

Au G20 des jeunes 
entrepreneurs 
En octobre dernier, Hilt Technology 
a fait un nouveau bond en avant en 
étant choisi pour représenter la France 
au G20 des jeunes entrepreneurs. 
« C’était extraordinaire. J’ai pu rencon-
trer (en visioconférence en raison du Covid, 
ndr) 34 autres entrepreneurs assez aty-
piques, et dans des secteurs aussi variés 
que la pharmacie, la biologie, ou l’envi-
ronnement », se souvient, enthousiaste, 
Ibrahima Sissoko. « Le sommet nous a 
permis d’agrandir notre réseau, au niveau 
national et international, de rencontrer 
d’autres incubateurs, des fonds d’inves-
tissement, des institutionnels. On était 
assez isolés, et là, les perspectives se sont 
ouvertes ! »
Très attachée à la ville de Suresnes, qui 
les a vu naître et grandir, la start up s’est 
rapprochée de Skema Business School 
récemment implantée dans la ville. Les 
deux fondateurs y terminent un MBA 
et envisagent une synergie entre leur 
incubateur et celui de l’école. Un pro-
jet « gagnant-gagnant » pour les étu-
diants comme pour les entrepreneurs 
en plein développement. F. R.

hilt-technology.com

Avec Swyp l’edition de A à Z
Le système est simple : un rédacteur ou journaliste a 
l’habitude de rédiger son article ou contenu dans un 
logiciel de traitement de texte, puis de l’envoyer par 
mail, accompagné parfois de lourdes pièces jointes 
(des photos pour l’illustrer, par exemple). Ce texte est 
ensuite corrigé, transféré, mis en page, relu, et enfin 
préparé pour le départ à l’impression (ou à 
destination du web). Swyp permet de simplifier les 
tâches de chacun et d’alléger la chaîne de 
transmission, de l’écriture à la publication dans la 
presse ou sur le web. Le texte est entré directement 
dans le système Swyp, les photos sont intégrées 
avec leurs légendes et crédits, les relecteurs peuvent 
accéder à la contribution et y apporter les corrections 
nécessaires et, enfin, les fichiers sont préparés 
automatiquement pour tous les modes de distribution 
(papier, web, newsletter…). Cette automatisation des 
tâches permet un gain de temps considérable à tous 
les intervenants, du début à la fin de la chaîne. 

Une start up à  
la pointe de la tech 
Jeune entreprise spécialisée dans les solutions informatiques 
et numériques, Hilt Technology Engineering (HTE) connaît une 
croissance florissante malgré la crise. Rencontre.

Mahamadou 
Soumaré, 
co-fondateur de  
Hilt Technology 
Engineering, PDG de 
Puzzle Coworking et 
en MBA chez Skema 
Business school.

pays européens francophones à utiliser ces services. On 
trouve aussi bien des groupes de presse magazine (avec 
des titres comme Marie Claire, Maxi, Les Inrocks, Télé Z ou 
Psychologies) et professionnelle, ou des agences de com-
munication et des collectivités locales et territoriales grâce 
au dernier projet du groupe : Swyp Com, créé en 2016. 
« Notre vision était hors-sol en 2009, aujourd’hui elle semble 
une évidence. Et inutile de vous dire que la crise du Covid a été 
révélatrice. Les éditeurs qui n’avaient pas d’outils pour travailler 
à distance se sont retrouvés dans une position très délicate… » 
Les dix-sept collaborateurs, tous des spécialistes de l’in-
formatique éditoriale s’occupent à la fois de la recherche 
et du développement, mais aussi du pilotage de projets 
et de la mise en œuvre chez les éditeurs. « Une équipe plu-
ridisciplinaire et autonome à 100 % », assure son dirigeant.

Une vie à Suresnes
Autrefois située rue du Mont Valérien, l’entreprise a démé-
nagé il y a deux ans pour s’installer rue Jean-Jacques 
Rousseau. « J’habite Saint-Cloud, à la limite de Suresnes ; 
c’était pour moi très pratique de choisir des bureaux tout près. 
Ayant longtemps travaillé pour le groupe Hommell, ma vie se 
passait entre le Suresnes du haut et le Suresnes du bas. C’est 
une ville que nous apprécions tous beaucoup, nous sommes 
ravis d’être là, juste en face du parc du Château. Nous profitons 
d’une belle qualité de vie », se réjouit Jean-Yves Coatanoan.
ripconsulting.fr
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Comme l’a écrit Jean Racine : « Aux âmes bien nées, la valeur 
n’attend point le nombre des années ». A 24 ans, le jeune entre-
preneur suresnois Maxime Chevallier vient de créer la deu-

xième marque de son entreprise spécialisée dans la mobilité adaptée. 
Suresnois, il l’est depuis toujours, dit-il : « Scolarité à l’école des Cottages, 
collège Emile Zola et lycée Paul Langevin et, côté sportif, escrime et judo au 
Belvédère et 15 ans au tennis club des Houtraits puis à celui du Mont-Valérien 
où je suis toujours adhérent, à côté de chez moi. »
L’idée de Kidcab, il l’a eue pendant ses études, un double diplôme école 
de commerce-école d’ingénieur avec un statut « étudiant entrepreneur » 
qui lui a permis de travailler sur son projet. « Après mes études, j’ai fait 
un programme d’accélération au campus de startups Station F pendant 6 
mois, pour le développer, puis j’ai lancé mon entreprise. J’ai commencé seul, 
avant d’être rejoint par deux associés courant 2019. Aujourd’hui, nous sommes 
5 à travailler sur Kidcab, spécialisée dans le transport de confiance, adapté, 
individuel ou collectif, d’enfants à besoins spécifiques ou non », raconte-t-il.
La démarche de Kidcab repose sur une prestation personnalisée et un 
réseau de chauffeurs-partenaires à travers toute l’Ile-de-France. Un prin-
cipe que Maxime Chevallier et ses associés ont adapté aux besoins spé-
cifiques des seniors pour créer Vivolcab en novembre dernier. 

Des clients rassurés
« Nous sélectionnons des chauffeurs professionnels indépendants, expérimen-
tés et obligatoirement formés à l’accompagnement des personnes âgées, pour 
un service sur mesure et sécurisé. Ils accompagnent nos clients en semaine et 

le week-end, de manière ponctuelle ou régulière, de porte à porte, même pour 
faire 2 kilomètres. Parfois ils attendent pendant le rendez-vous. », explique-
t-il. Visite chez un proche ou des amis, rendez-vous chez le médecin ou 
à la banque, trajet vers une gare ou un aéroport, course occasionnelle, 
trajets vers ou depuis un établissement spécialisé… Les demandes pro-
viennent de particuliers ou de centre de soins et de maisons de retraite. 
Le système de réservation a, lui aussi, été adapté. « Pas besoin d’appli-
cation ou de smartphone. On peut faire sa demande sur Internet mais aussi 
par téléphone. Un devis est établi au moment de la réservation, en fonction 
de la durée, de la distance et du besoin d’accompagnement. Le client peut à 
ce moment-là accepter ou refuser la course », précise, rassurant, Maxime 
Chevallier. www.vivolcab.fr

Après Kidcab, il y a 2 ans, spécialisée dans  
le transport d’enfants, le jeune Suresnois Maxime 
Chevallier vient de lancer une deuxième marque : 
Vivolcab, un service de transport « sur mesure »  
dédié aux seniors. Texte : Thierry Wagner

VIVOLCAB
transport de 
confiance pour 
les seniors

Une aide de la Region pour les cafetiers
Afin d’accompagner la reprise d’activité des cafetiers et restaurateurs, la Région Ile-de-
France met en place une subvention de 1 000 euros maximum destinée à prendre en 
charge les dépenses liées à l’installation et l’aménagement des terrasses, y compris 
éphémères.
Sont éligibles exclusivement les dépenses réalisées à compter du 15 avril 2021 pour installer 
ou aménager des terrasses. Sont concernés les parasols, tonnelles, pergolas, le mobilier de 
restauration en terrasse (chaises, tables extérieures…), les séparateurs de terrasses et 
accessoires (panneaux, brumisateurs, fontaines…), l’éclairage. 
L’aide est octroyée sur factures acquittées, dans la limite du budget alloué au dispositif. Les 
entreprises multi-établissements peuvent demander une aide pour chaque établissement.
Le formulaire de demande d’aide sera ouvert du 1er au 31 juillet 2021.
Informations par courriel : info.relanceterrasses@iledefrance.fr.
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SERVICE VIE ECONOMIQUE ET EMPLOI
7-9 rue du Mont Valérien // Tél. : 01 41 18 16 54
Inscription obligatoire pour tous les ateliers.
Les ateliers seront organisés en présentiel ou en visio-conférence selon les 
recommandations

POUR LES CREATEURS D’ENTREPRISE
Permanence pour les créateurs d’entreprise
Accompagnement individuel sur rendez-vous. Un consultant spécialisé 
en création d’activité informe les personnes sur les possibilités et les 
aide à travailler leur projet de création (viabilité, accord avec la situation 
personnelle et professionnelle, capacité et compétences du porteur, 
etc.). Cet accompagnement individuel est destiné à toute personne 
souhaitant se renseigner sur la création d’activité, qu’elle ait une idée 
précise ou non du projet dans lequel elle souhaite se lancer
➜ Tous les jeudis

Atelier « stratégie commerciale »
➜ jeudi 1er juillet 

POUR LES CHERCHEURS D’EMPLOI
Français. Dispensés par un professionnel de l’apprentissage du 
français, ces ateliers sont destinés à un public adulte, tous niveaux 
(difficultés orales ou écrites, français langue étrangère ou langue 
maternelle…). L’objectif est de travailler les thématiques  
professionnelles : CV, lettre de motivation, comprendre une offre 
d’emploi, y répondre, remplir un formulaire de candidature… 
➜ Tous les mardis de 9h à 12h

L’ESPACE DES PARENTS
1 avenue d’Estournelles de Constant // Tél. : 01 41 38 94 70
(informations, dates, horaires, inscriptions)
Programme intégral des ateliers du mois sur suresnes.fr auprès de L’Espace des parents. 
L’Espace des Parents est désormais ouvert les samedis toute la journée.

Programme intégral des ateliers du mois sur suresnes.fr
L’Espace des Parents est désormais ouvert les samedis toute la journée. 
Ces nouveaux temps sont consacrés à des cycles thématiques de 
trois mois pour permettre aux familles d’échanger et de partager des 
moments conviviaux entre parents et avec leurs enfants sur des sujets 
importants du quotidien. Les familles peuvent suivre la progression 
de certains ateliers comme venir ponctuellement. Le premier cycle est 
consacré aux émotions.

Atelier enfants-parents
➜ Samedi 12 juin de 10h à 11h

Groupe de parole deuil périnatal
➜ Samedi 12 juin de 10h à 11h

Yoga jeunes parents. Atelier parents
➜ Samedi 12 juin de 14h à 15h

Comprendre et gérer les émotions de mon enfant  
Atelier parents.
➜ Samedi 12 juin de 14h30 à 16h

Les émotions en mouvement. Atelier parents-enfants
➜ Samedi 12 juin de 15h à 16h

Atelier enfants-parents
➜ Samedi 19 juin de 10h à 11h

Récré philo : des sensations aux émotions  
Atelier parents-enfants.
➜ Samedi 19 juin de 10h30 à 11h30

La vie affective de mon ado. Atelier parents
➜ Samedi 19 juin de 14h30 à 16h

Relaxation dynamique : à la découverte des émotions -  
La joie. Atelier parents-enfants.
➜ Samedi 19 juin de 15h30 à 16h30

Découvrir la personnalité et les particularités  
de son enfants. Atelier parents.
➜ Samedi 26 juin de 10h à 11h30

Comprendre les émotions des autres. Atelier parents-enfants
➜ Samedi 26 juin de 10h30 à 12h

Contes pour petites Z’oreilles. Atelier parents-enfants.
➜ Samedi 26 juin de 15h à 16h

Les émotions en mouvement. Atelier parents-enfants.
➜ Samedi 26 juin de 15h à 16h

PERMANENCES 
Point Ecoute Parents
Un psychologue vous reçoit de manière anonyme et confidentielle au 
cours d’un entretien d’écoute et d’orientation. 
POINT INFO FAMILLES
Cet accueil doit permettre aux parents d’avoir accès à l’information, 
de simplifier leurs démarches quotidiennes et de les orienter vers 
les structures adéquates. Toutes les questions de la vie quotidienne 
peuvent être abordées.
➜ Les mardis de 10h à 12h et les vendredis de 14h à 17h

CENTRE MEDICAL MUNICIPAL
12 rue Carnot // Tél. : 01 85 90 79 13
Les psys du cœur
Permanence psychologique assurée par des thérapeutes bénévoles. 
Anonyme et sans rendez-vous. Libre participation aux frais. 
➜ Tous les samedis de 8h30 à 12h

Ateliers sur l’hypertension artérielle
Pour apprendre à bien vivre avec une hypertension artérielle à tout âge. 
Ateliers gratuits, à suivre à domicile sur l’application Teams. Inscription 
et renseignements au 01 81 80 38 31 ou secretariat@dac92centre.fr.  
Un appui technique sera proposé pour la connexion. 
➜ Vendredi 11 juin de 9h à 12h, jeudi 17 juin de 9h à 11h, mercredi 23 juin 
de 9h à 11h et jeudi 24 juin de 9h à 11h.

TOUTES CES INFORMATIONS SONT SUSCEPTIBLES DE CHANGER EN FONCTION DE L’EVOLUTION DES MESURES 
SANITAIRES. AVANT DE VOUS RENDRE DANS UN ETABLISSEMENT, N’HESITEZ PAS A JOINDRE SON EQUIPE POUR 

SAVOIR S’IL EST TOUJOURS ACCESSIBLE ET SI L’EVENEMENT EST MAINTENU.  
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“Les contraintes de ces derniers mois s’assouplissent peu à peu et nos efforts à tous sont en 
train de payer. C’est avec bonheur que je vois revivre les rues de Suresnes, ses commerces, 
ses restaurants. C’est avec espoir que je regarde chacun retrouver ses habitudes, ses loisirs 
et ses activités. C’est avec émotion que j’ai, moi aussi, retrouvé le chemin du théâtre  
de Suresnes Jean Vilar à l’occasion de sa réouverture. Il faut désormais aller de l’avant,  
sans baisser le masque car il est encore trop tôt, sans oublier celles et ceux qui subissent 
encore les effets de la crise sanitaire et économique. Guillaume Boudy, maire de Suresnes

SURESNES COMME  
ON L’AIME       

Que la vie reprenne ! ». Depuis le 19 mai, et avec l’accélération de la 
campagne de vaccination, les villes sortent doucement de la torpeur 
du confinement imposé depuis le 28 octobre 2020. Une majorité de 

Français se laissent gagner par un sentiment d’optimisme aspirant au retour à 
une vie normale. Pour soutenir les restaurateurs suresnois qui ont rouvert leurs 
terrasses le 19 mai, la Ville a autorisé l’installation de terrasses éphémères sur 
la voie publique, une vingtaine à ce jour. Chaque demande est étudiée au cas 
par cas, car il est impératif de s’assurer du maintien de la sécurité aux abords 
et de la libre circulation des piétons et de l’accès pour les personnes à mobi-
lité réduite. Comme en 2020, la ville de Suresnes reconduit en 2021, l’exoné-
ration des droits de terrasse. 
Mercredi 9 juin, un nouveau pas a été franchi : les jauges dans les bibliothèques, 
musées et salles de spectacles ont été revues à la hausse, l’accès à l’intérieur des 
restaurants et cafés est autorisé (pages 26 à 29), les salles de sport et les gym-
nases accueillent à nouveau les pratiquants, pour les sports sans contacts seu-
lement et avec des effectifs limités. Un peu partout, dans les marchés, les com-
merces, les lieux de culte, les salles de réunion, les modalités d’accueil et de 
distanciation sont assouplies et le couvre-feu repoussé à 23h. 

Un été d’insouciance prudente
Prochain et dernier épisode de cette émancipation, mercredi 30 juin. Si le niveau 
des contaminations au coronavirus et des hospitalisations continue de se stabili-
ser ou de décroître, le couvre-feu sera définitivement levé et le principe des jauges 
sera abandonné sauf pour certains grands événements ou rassemblements.
Nous pourrons espérer, à ce moment-là, vivre un été auprès de nos familles et 
des personnes que l’on aime, profiter de beaux moments à rattraper le temps 
perdu au théâtre, au cinéma eu restaurant, au concert… Cette insouciance devra 
pourtant se teinter de prudence. Jacques Léglise, directeur général de l’hôpital 
Foch, le rappelle « il n’y a pas encore assez d’immunité collective liée aux vaccins. On 
n’est pas certains qu’il ne puisse y avoir des variants dont le vaccin ne protègera pas. 
Il faut vraiment que les gens soient un peu raisonnables » (p.30).

◗ Fin complète du 

couvre-feu.

◗ Fin des jauges dans les 

restaurants, lieux de 

culture et salles de sport et 

réouverture de tous les établissements.

◗ Autorisation des événements de plus de 

1000 personnes à l’extérieur en respectant 

les gestes barrières.

◗ Pour les festivals de plein air assis, la 

jauge est définie par le préfet en fonction 

des circonstances locales et du respect des 

mesures barrière et de distanciation (hors 

sièges). Un passe sanitaire est exigé 

au-delà de 1 000 personnes.

◗ Pour le sport, la jauge est définie par le 

préfet en fonction des circonstances 

locales et du respect des mesures barrière 

et de distanciation (hors sièges). Un passe 

sanitaire est exigé au-delà de 

1 000 personnes.

◗ La limite des jauges s’adapte en fonction 

de la situation sanitaire du territoire

◗ Les discothèques restent fermées.

Les obligations sur le port du masque 

n’ont pas changé et aucun changement 

n’a encore été annoncé. 

Depuis le 19 mai, qui marque une étape supplémentaire du 
troisième déconfinement en France depuis mai 2020, les 
contraintes sanitaires sont levées progressivement. Si cela a 
tout l’air d’un retour à la « vie d’avant », la prudence reste de 
mise. Textes : Celine Gazagne, Stephane Legras, Thierry Wagner 

Photos : Mathilde Gardel, Tiphaine Lanvin, Benoit Moyen

Et après…
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Rendez-vous en terrasse et en boutique
Les terrasses des cafés et restaurants ont été les stars 
du déconfinement à Suresnes comme partout en France. 
Mercredi 19 mai, malgré une météo capricieuse  
n’offrant que de timides éclaircies, le sourire est sur  
toutes les lèvres. Les commerces dits « non-essentiels » 
rouvrent leur porte et les bars et restaurants déplient  
leur matériel à l’extérieur. Les derniers réglages se font.  
Les enseignes retrouvent lumières et couleurs.

Rires et chaleur humaine ont su, le temps d’un repas partagé, repousser les nuages. 
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Il va y avoir du sport, enfin !
L’assouplissement des règles sanitaires a d’abord 
concerné, le 19 mai, les sports de plein air et sans 
contacts, les publics prioritaires et les scolaires pour 
les établissements couverts. A compter du 9 juin, les 
sports avec contacts en plein air sont autorisés pour 
tous ; à l’intérieur, seules les activités avec contacts 
devront attendre le 30 juin. Quant aux spectateurs 
des événements sportifs, ils ont pu retrouver les 
gradins dans la limite de 65% des places. 

Dès l’ouverture, le Maire est allé à la rencontre des commerçants. 

Se retrouver enfin à l’entraînement.
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Le spectacle continue
Le Musée d’histoire urbaine et sociale (MUS), le cinéma Le Capitole 
ont rouvert leurs portes dès le 19 mai. Avec succès pour ce dernier 
qui en cette semaine très spéciale a réalisé plus d’entrées que lors 
de la même semaine deux ans plus tôt (en 2020, les salles obscures 
étaient fermées), en accueillant 2629 spectateurs entre le 19 et le 25 
mai. Quelques jours plus tard, le 28 mai, l’émotion était palpable à 
l’occasion de la réouverture du théâtre de Suresnes Jean Vilar, avec 
les danseurs du conservatoire de Paris et le specatcle Forsythe/La 
Pladec/de Groat. Le MUS quant à lui propose l’entrée gratuite jusqu’au 
1er août et participe à la Nuit des musées le 3 juillet.

Adieu les cons, d’Albert Dupontel a fait carton plein le jour de la réouverture du Capitole et visiblement, le           bonheur était dans le ciné. Au théâtre Jean Vilar, on a vu des larmes de joie,  
des fleurs, des mots d’amour… L’émotion était palpable. Propos recueillis les 19 et 28 mai.

Vos premières émotions

Cela fait du bien de retrouver 
ces moments de partage en 
famille, après tant de temps. 
On ne se rappelle même plus 
le titre du dernier film que 
nous avions vu il y a plus 
d’un an. 
Grégory, Antoine, Isabelle 
et Emma

Nous ressentons 
énormément de joie et 
sommes heureux de
 ce retour, tout simplement. 
Nous tenions à venir dès 
le premier jour au Capitole, 
c’est un geste symbolique. 
Nadine, Nadine et Philippe

J’y vois un début de retour à 
une vie normale, même si 
porter le masque est un peu 
pénible. J’étais frustrée car je 
vais énormément au cinéma. 
Il était donc évident que j’y 
retourne dès le premier jour.
Véronique

J’ai pleuré à la fin, je ne 
pensais pas être ému à ce 
point. On a été privé 
tellement longtemps de 
public. Cela fait du bien de 
jouer devant un public. 
L’émotion est venue toute 
seule, ce qui ne trompe pas.
Mattéo, danseur

Lors de la séance de réouverture au Capitole, son directeur Kevin Jardel 
accueille les premiers specteurs.
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Adieu les cons, d’Albert Dupontel a fait carton plein le jour de la réouverture du Capitole et visiblement, le           bonheur était dans le ciné. Au théâtre Jean Vilar, on a vu des larmes de joie,  
des fleurs, des mots d’amour… L’émotion était palpable. Propos recueillis les 19 et 28 mai.

On est content d’être au 
théâtre et j’aime bien la 
danse. Raphaël…
… et Flore : quand je serai 
grande, je ferai des 
spectacles de danse, c’est 
moi qui serai sur la scène !  

Je suis émue, ça me met 
en joie et ça me donne 
envie de futur. 
Carolyn, secrétaire 
générale du Théâtre de 
Suresnes Jean Vilar

C’est beaucoup de bonheur, 
de sincérité, j’ai trouvé ces 
moments très touchants. 
C’est fabuleux, elle en avait 
besoin, nous en avions
 tous besoin. Nous sommes 
tous très heureux. 
Quentin, amoureux d’une 
des danseuses

Les murs de Jean Vilar vibrent à nouveau sous les applaudissements du public. 
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Eclaircie à Foch
Entre sortie de crise et suivi des Covid longs, l’hôpital Foch invite à la prudence.

Le point sur la situation de l’établissement hospitalier suresnois avec son directeur Jacques Léglise.  

Ce 19 mai, le bulletin de santé de l’hô-
pital Foch était au diapason du bul-
letin météo de tous les Franciliens en 

quête d’une terrasse : ciel couvert et espoir 
d’éclaircie pour bientôt. Ne pas se séparer de 
son parapluie. Jacques Léglise, son directeur 
général, confirme que l’hôpital sort petit à petit 
du fonctionnement de crise et ferme progres-
sivement des lits qui avaient été ouverts pour 
le Covid. Il ne compte plus qu’une dizaine 
de patients dits intermédiaires, hospitalisés 
pour Covid-19 mais pas en soins critiques. 
« Nous avons encore une dizaine de patients hos-
pitalisés dans des lits de soins critiques mais ce ne 
sont pas de nouveaux entrants. Il faut parfois trois 
semaines pour que les personnes sortent du circuit 
de réanimation », précise Jacques Léglise qui 
constate depuis début mai une forte décrue 
des patients covid hospitalisés en Région pari-
sienne. A Foch, ils représentent moins de 10 
% des arrivées aux urgences. L’hôpital est entré 
dans le suivi des covid longs. 

Reprise de l’activité normale ?
L’hôpital fonctionne toujours avec 40 % de 
déprogrammation des soins considérés comme 
« non urgents» et le retour à la normale n’est 
pas prévu tout de suite. La principale problé-
matique est à présent de gérer l’état de fatigue 
du personnel, particulièrement celui des services de réanimation, d’anes-
thésie et de salle de réveil, qui a du affronter à quelques mois d’inter-
valle la deuxième et la troisième vague. « Ils sont sur le pont depuis près 
d’un an et demi. Seuls les mois d’été 2020 ont été des vrais mois de répit », 
complète le directeur général. L’hôpital va donc reprendre très progres-
sivement un fonctionnement normal le temps de permettre à chacun 
de prendre un peu de congés et de rattraper les retards. Que pensent 
les soignants quand ils observent les terrasses prises d’assaut, parfois 

au-delà des mesures de prévention? « Le conseil, c’est de ne pas abandon-
ner les gestes barrières. Aujourd’hui, il n’y a pas encore assez d’immunité col-
lective liée aux vaccins. On n’est pas certains qu’il ne puisse y avoir des variants 
dont le vaccin ne protègera pas. Si on se relâche comme l’été dernier, que l’on 
ne se protège plus du jour au lendemain, il va se repasser la même chose qu’en 
2020, c’est-à-dire que, dans deux mois, on repart sur une nouvelle vague et ce 
sera pendant l’été, avec des effectifs réduits à l’hôpital. Il faut vraiment que les 
gens soient un peu raisonnables », conclut Jacques Léglise. 

Recherches sur le Covid long a Foch

Chez une minorité de malades, un ou plusieurs symptômes persistent 
au-delà de quatre semaines après l’infection au SARS-CoV-2, voire 
beaucoup plus longtemps. Touchant en majorité des femmes, autour 
de 40 ans en moyenne, sans surreprésentation de cas de surpoids ou 
de comorbidité, cette forme longue pourrait être liée à un dérèglement 
du système nerveux autonome. Le médecin du sport Nicolas Barizien, 
chef du service de Médecine physique de l’hôpital Foch, a observé des 
similitudes entre la dysautonomie qu’il rencontre chez des sportifs de 
haut niveau s’entraînant en manque d’oxygène dont le système de 
régulation se dérègle et ces patients atteints de covid longs. L’hôpital a 
mis en place une action coordonnée entre plusieurs services 
(pneumologie, médecine physique et réadaptation, ORL) pour 
diagnostiquer et prendre en charge ces cas. Le président de la 
République, Emmanuel Macron et le ministre des Solidarités et de la 
Santé, Olivier Véran sont venus s’entretenir avec les patients et les 
équipes de ces services le 22 avril.

Emmanuel Macron et Olivier Véran sont venus dialoguer 
avec les patients et les équipes en charge des Covid longs.
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Suresnes soutient 
ses restaurateurs 

Création  
de terrasses  
éphémères

ici
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Le samedi 12 juin ils seront présents à Suresnes au marché du 
centre-ville pour récolter des aides complémentaires à leur projet : 
l’organisation d’un parcours cycliste adapté à des personnes avec 

un handicap moteur durant six jours, du 3 au 9 juillet dans les Yvelines.      
« En entrant en 2e année de médecine, on s’était dit qu’on allait avoir du temps, 
explique Laura, Suresnoise de 20 ans. On voulait en profiter pour faire un 
projet concret et utile. Nous avons recherché des idées, et le handicap a été la 
meilleure pour s’investir sur du long terme. » Les étudiants se rapprochent 
alors de « Poèmes », association de leur université qui permet de réali-
ser des projets autour d’actions solidaires. 
Contact est pris avec l’association APF France Handicap. « Ils nous ont 
expliqué que certains parmi leurs adhérents voulaient faire du vélo. C’est ce 
qui nous a donné l’idée de les aider et de créer ce parcours sportif », précise 
Francesca, la cheffe de projet.

Une partie des vélos déjà achetés
Les étudiants créent l’association et se mettent en quête de finance-
ments grâce à des partenariats avec des entreprises comme Truffaut et 
le BHV, des donations sur l’application Lydia et des ventes de produits 
sur des marchés. « Je gère le volet santé, raconte Laura. Je m’occupe de la 

trousse de soins et j’aide à vendre des produits sur des marchés afin d’obtenir 
des dons. »  Les fonds récoltés ont déjà permis d’acheter une partie des 
vélos adaptés comme des « hand bikes » ou des « vélos pousseurs ». 
Découpé en plusieurs étapes, le circuit sera en adéquation avec les capa-
cités des participants qui souffrent de la sclérose en plaque, d’infirmité 
motrice cérébrale ou de fibromatose hyaline juvénile. Le parcours for-
mera une boucle depuis Montigny et passera par Montfort l’Amaury, 
Rambouillet, Bonnelles puis Saint-Rémy-lès-Chevreuse. 
« On pratiquera 15 km par jour pour limiter leurs efforts, souligne Audrey, 
membre de Handi’way. Nous serons à leurs côtés à vélo durant ces six  
jours. »  Etudiants encadrants et participants seront hébergés pour la 
nuit chez des particuliers. A la fin du projet, les vélos seront offerts aux 
participants. K.T.

Permettre à des personnes en situation de handicap  
de faire du vélo : c’est l’objectif que s’est fixé  

un groupe d’étudiants en médecine de l’Université  
 de Saint-Quentin-en-Yvelines qui ont obtenu  

le soutien du dispositif Actif’ jeunes.

Ça roule pour les étudiants

Les trois maisons de quartiers 
Gambetta, Sorbiers et Chênes 
accueilleront les jeunes de  
6 à 15 ans, du mardi 6 juillet  
au vendredi 30 juillet.
Au programme de très nombreuses 
activités, dont certaines ne sont pas 
encore connues : sorties à Paris, 
baignades et activités diverses à le 
piscine des Raguidelles, initiation à 
différents sports dans le cadre de 
Vacan’sport (dispositif du 

Département des Hauts-de-Seine).  
Des événements seront également 
organisés par les équipes 
d’animation : mini Roland Garros, 
blind test, jardin-partagé, tournois 
sportifs en partenariat avec les 
éducateurs sportifs de la Ville, visites 
culturelles en fonction des possibilités 
de déplacements, activités artistiques 
et manuelles, jeux et animations.  
Tout est prévu pour embellir les 
vacances des jeunes à Suresnes.

En parallèle, Suresnes animation 
propose, pour la seconde année,  
le dispositif Vacances apprenantes 
dans chacune des maisons de 
quartier. Destinées aux enfants  
de 11 à 15 ans, les vacances 
apprenantes, ce sont :
◗ Des matinées où les équipes de  
nos structures accompagnent 
l’apprentissage des jeunes.
◗ Des après-midi ludiques, culturelles 
et sportives.

Les Maisons de quartier accueillent  
les jeunes en juillet

Renseignements auprès  
des Maisons de quartier 

Les Chênes 
5 rue L.R Nougier
01 42 04 75 56

Gambetta
27 rue Gambetta
01 42 04 20 96

Les Sorbiers
5 allée des platanes
01 45 06 64 51
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« Le 
Maréchal 
Moncey ? 
Sa vie est un 
roman… »

Le Suresnois Axel Brücker, homme de cinéma et passionné d’histoire, vient de publier un 
ouvrage sur un héros napoléonien tombé dans l’oubli, le Maréchal Moncey. D’une fidélité 
sans faille à la France, sa vie est digne d’un scénario de film. Texte : Stephane Legras

Raconter une épopée historique 
au rythme d’une saga cinémato-
graphique. C’est ce dessein qui  

a animé le Suresnois Axel Brücker quand  
il s’est attelé à la rédaction de la biographie du 
Maréchal Moncey (*). Si on le connaît passionné 
de cinéma, il a organisé de nombreux festivals  
et longtemps dirigé le Mac Mahon à Paris, il  
l’est aussi d’histoire (lire son portrait dans  

le numéro 293 de Suresnes mag).
L’appétence d’Axel Brücker, Grand maître de la confrérie du vin 
de Suresnes, porte notamment sur la période napoléonienne : 
il collectionne les documents et les objets s’y référant. « Ce livre, 
raconte-t-il, qui est une forme de réparation, je l’avais depuis longtemps 
en tête et le confinement a servi de déclencheur, j’étais enfermé dans ma 
maison de Suresnes, je n’avais plus qu’à me lancer dans son écriture, 
au milieu de mes 500 livres sur Napoléon, me levant à 7h et travail-
lant jusqu’à midi. Je voulais écrire l’ouvrage qui manquait : Moncey 
fait partie de la cohorte des maréchaux napoléoniens et c’est un person-
nage touchant et attachant, très célèbre à l’époque, puis retombé dans 
l’oubli, contrairement aux autres sur lesquels on en fait des tonnes. » 
L’ouvrage, rythmé et ne manquant pas d’humour, est une épo-
pée empreinte de panache et de romantisme. « Commandant 
en chef des armées des Pyrénées occidentales pendant la Révolution, 

Moncey s’illustre particulièrement en Espagne et pendant la seconde 
campagne d’Italie, avant que le Premier Consul lui confie l’organisa-
tion de la Gendarmerie nationale. A la chute de l’Empire, le maréchal 
sauve l’honneur de la France en refusant la capitulation de Paris sans 
avoir combattu. Il sauve également celui des armées en refusant de pré-
sider le tribunal militaire qui doit juger le maréchal Ney », résume Axel 
Brücker. Moncey est alors capable de dire au roi : « La seule chose 
qui ne vous appartient pas, sire, c’est mon honneur. » Sans oublier 
ses mots prononcés le jour du retour des cendres de l’empereur :  
« Et maintenant, rentrons mourir… » 
Plus il avance dans l’écriture, plus ce qu’il découvre sur Moncey 
émerveille Axel Brücker. Moncey ne demande rien alors que 
« beaucoup se sucrent, à commencer par Talleyrand et Joséphine », 
lance-t-il avec gouaille. Certes ne fait-il ni Austerlitz, ni Waterloo, 
mais « sa vie est passionnante ». Passionnante et romanesque 
comme celle de Bonaparte lui-même, ce « petit Corse devenu 
maître du monde ». L’homme de cinéma ne pouvait rêver meil-
leur scénario. 
L’aventure est belle jusque dans le symbole, le petit rien qui fait 
évidence. Axel Brücker a récemment redécouvert que sa mère 
était née… square Moncey, à Paris. 
(*) Le Maréchal Moncey, préface de Thierry Lenz, éditions Michalon. 

Axel Brücker dédicacera son livre le samedi 19 juin de 11h 
à 12h30 à la librairie Le Point de côté, 24 place Henri IV.

Agriculture, urbanisation et cinéma réunis. En racontant  
le projet avorté de centre commercial Europa City dans le 
Triangle de Gonesses (93), le documentaire Douce France 

aborde, entre autres, les sujets de l’artificialisation des sols et 
de l’importance de conserver des terres arables.

Il sera diffusé le jeudi 24 juin à 20h15 au cinéma Le Capitole. 
La séance sera suivie d’un débat avec de nombreuses 

associations suresnoises dont Assisted,  
la Cantine des 4 saisons, Liberté Mont Valérien rejointes par 
quelques participants du Conseil communal de la jeunesse. 

Projo, docu, débat au Capitole
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Les seniors renouent avec  
les joies du quotidien

Securite, confort et convivialite 
Au cœur de Suresnes, à 
quelques encablures de la 
Seine, la résidence Cogedim 
Terre de Seine dispose d’une 
soixantaine d’appartements, 
du studio au T3, tous équipés 
de la téléassistance et 
destinés à faciliter le 
quotidien des seniors grâce à 
une cuisine équipée et un 
mobilier ergonomique. Une équipe dédiée permet par ailleurs aux 
résidents de trouver l’aide dont ils ont besoin, qu’il s’agisse d’un 
accompagnement administratif, de petits travaux de bricolage ou encore 
d’un service de courses à domicile. Les espaces communs - restaurant, 
salon, bibliothèque… - offrent également aux seniors qui le souhaitent 
des moments de convivialité et de partage - dont la crise du Covid a 
souligné toute l’importance.
Terre de Seine, résidence services seniors Cogedim Club,  
1 rue Salomon de Rothschild. Renseignements au 06 69 12 37 98.

F aire ses courses, aller chercher soi-même son courrier, sortir ses 
poubelles... Autant de petits gestes du quotidien que les seniors 
de la résidence services Terre de Seine n’auraient jamais imaginé 

retrouver avec autant de joie. « La quasi-totalité des résidents a reçu les 
deux doses du vaccin. Nous sommes déjà passés en protocole post-vaccinal et 
la vie reprend petit à petit, avec toutes les précautions nécessaires », indique 
Viorica Cenusa, la directrice de l’établissement. Pour la soixantaine 
de résidents âgés de 65 à 94 ans, ce retour à une vie normale est vécu 
comme un immense soulagement, après plusieurs longs mois d’anxiété 
et d’isolement. « La pandémie a fait beaucoup de mal, confirme Jacqueline. 
Cela nous fait beaucoup de bien de nous retrouver. » « Ce qui m’avait le plus 
manqué, ce sont les repas ensemble, renchérit Denise. Quand je suis arri-
vée ici, après la mort de mon mari, j’étais dans un mauvais état mental, je ne 
mangeais plus… C’est grâce aux contacts que j’ai noués pendant les repas 
que j’ai pu sortir de mon mal-être. » Avec la reprise de la restauration en 
salle, les résidents ont pu à nouveau goûter aux plaisirs de la convivia-
lité et la joie de vivre renaît. 

Le lien familial redevient un plaisir
Peu à peu, la résidence s’ouvre à nouveau sur le monde. « Nous n’avons 
pas vocation à fonctionner en vase clos comme nous y avons été contraints ces 
derniers mois, explique Estelle Gosset, directrice des opérations chez 
Cogedim Club. C’est très important pour nous d’être ouverts sur l’environ-
nement local, la ville. » Gymnastique douce, sport, sophrologie… Avec 
le retour des intervenants extérieurs, les activités qui rythmaient le 
quotidien des résidents ont ainsi pu reprendre. « Nous avons également 
repris notre atelier lecture en partenariat avec la librairie Le Point de côté, se 
réjouit Jacqueline. Chaque mois, on reçoit des livres qui viennent de sortir et  
on échange nos impressions, un peu à la manière de l’émission La Grande 
librairie. C’est très intéressant, et notre groupe s’agrandit de semaine en 
semaine ! ». « Les résidents se sentent plus sécurisés, mais nous continuons 
à leur proposer de se faire tester tous les 15 jours et les services mis en place 
pendant le confinement continuent pour ceux qui le souhaitent, notamment la 
livraison de courses à domicile, précise Viorica Cenusa. Nous nous adaptons 

A la résidence Terre  
de Seine, en plein 

cœur de Suresnes,  
la vie « d’avant » 

reprend peu à peu.  
Un immense 

soulagement pour  
les seniors qui  

goûtent avec  
une joie nouvelle  

aux plaisirs  
de la convivialité.  

Texte : Marina Bellot

aux besoins de chacun ». Une aide et un soutien au quotidien qui ras-
surent les résidents mais aussi leurs familles : « Certains nous disent “quel 
bonheur de pouvoir avoir cette tranquillité d’esprit !” Le lien familial 
est plus simple et redevient un lien de plaisir », souligne Estelle Gosset.   
Prochaine étape : la reprise de tous les événements festifs qui faisaient 
le sel de la vie en résidence… avec la légèreté du « monde d’avant » : 
« J’ai connu la résidence avant la pandémie et il y avait une ambiance for-
midable, raconte Jacqueline, ponctuée de soirées beaujolais, de spectacles 
avec orchestre, de concerts de musique classique ou d’apéritifs dînatoires. 
Nous attendons avec impatience ces moments de bonheur tous ensemble ! »

Denise et Jacqueline savourent 
leur liberté retrouvée. ©
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Faire du sport 
avec un coach
Coach sportif diplômé, Franck 
Péret propose des séances de 
coaching individuel ou en petits 
groupes à Suresnes, notamment 
au Mont-Valérien dans le parc 
Jacques Baumel. Préparation aux 
épreuves officielles, renforcement 
musculaire, reprise d’activités 
sportives, crosstraining ou courses à pied, les séances  
d’une heure se déroulent « dans la bonne humeur et  
la bienveillance ». 
Instagram : mycoachfranck 
Linkedin: linkedin.com/in/franckperet

Fin de saison victorieuse pour le RCS

La saison du Rugby Club Suresnes-Hauts-
de-Seine s’est achevée au stade Jean Moulin 
par une belle victoire sur l’équipe de Dax. 
L’occasion de dresser bilan et perspectives 
avec Mathieu Blin, son directeur général. 
Texte : Thierry Wagner

La dernière rencontre de la saison, le 
dimanche 23 mai, était aussi la pre-
mière de l’année avec du public, même 

si une petite jauge de 400 spectateurs seu-
lement, parmi lesquels le Maire, Guillaume 
Boudy, était autorisée à l’intérieur du stade. 
De quoi donner le sourire aux 600 licenciés 
du club après une année difficile marquée par 
le Covid. Ce fut aussi une année de découverte 
du haut niveau pour le RCS, au cœur d’une 
nouvelle compétition, la Nationale, située juste 
après le Top 14 et la Pro D2 sur l’échelle du 
rugby hexagonal. Un palier supplémentaire 
que les Verts et Noirs ont entamé avec des vic-
toires contre de grands noms tels Narbonne, 
Albi, Dax, et des victoires à l’extérieur. Les 
Verts et Noirs ont néanmoins marqué le pas 
lors de la reprise après le 2e confinement en jan-
vier, enchaînant plusieurs défaites malgré des 
scores serrés contre des clubs qui semblaient 

accessibles. « Nous avons déploré une cascade de 
blessures, jusqu’à 18 blessés de longue durée, entre 
6 et 12 semaines. Certains n’ont pas du tout repris 
entre janvier et mai », explique Mathieu Blin.  
« Des blessures articulaires, genoux, épaules, poi-
gnets, mains, chevilles… caractéristiques du chan-
gement d’échelon de joueurs qui n’ont pas encore 
le bagage et l’expérience pour enchaîner les entraî-
nements de semaine et les matchs à haute inten-
sité », poursuit-il.

Energie collective
Le travail se poursuit pour structurer le club « en 
transversalité » depuis les plus jeunes catégories 
jusqu’à l’équipe fanion : « les systèmes de jeux, la 
codification, la manière de s’entraîner, l’hygiène de 
vie fondamentale, la concentration lors des prépara-
tions et des retours de matchs se construisent collec-
tivement avec tous les éducateurs et entraîneurs, un 
fil conducteur commun adapté, bien sûr, à chaque 

âge. » Les cadets et les juniors seront encore 
engagés l’an prochain dans des compétitions 
au plus haut niveau et les espoirs ont atteint 
cette saison la finale du championnat de France 
Espoirs Nationaux. Côté équipe Première, le 
recrutement intègre « des profils de jeunes joueurs 
qui ont soit des contrats Espoir dans des clubs pro-
fessionnels et connaissent déjà des niveaux d’en-
chaînements élevés, soit des joueurs qui ont connu 
la Pro D2 et vont amener de l’expérience, soit des 
joueurs qui ont joué dans l’équipe de France à 7, au 
très haut niveau », confie Mathieu Blin. « Notre 
formation interne fonctionne aussi. Cette année, 8 
joueurs de l’équipe Espoirs ont été intégrés en équipe 
Première et il y a des pépites dans notre campus », se 
réjouit-il, enthousiaste. Le RCS évoluera encore 
parmi les 14 clubs de Nationale la saison pro-
chaine. Reprise des entraînements le 1er juillet. 
Rendez-vous au stade Jean Moulin mi-sep-
tembre. rcsuresnes.fr

Dès 3 ans, les enfants nés en 
2017 et 2018 peuvent 
découvrir le tennis et 
rencontrer de nouveaux amis 
grâce au programme baby-
tennis du Tennis Club du Mont 
Valérien. L’approche se veut 
pédagogique et ludique : jeux, 
parcours de motricité, 
activités d’éveil et apprentissage des notions fondamentales du tennis tout en 
s’amusant. Les séances de 45 minutes se déroulent le mercredi matin. Si les 
consignes sanitaires le permettent, un adulte (parent, grand-parent, nourrice) peut 
participer à la séance pour encourager l’enfant et partager un moment de complicité 
et d’amusement. Renseignements et inscriptions :  club.fft.frtcmont-valerien

Baby-tennis au Tennis Club du Mont-Valérien

Le Maire, Guillaume Boudy, et des élus ont assisté au match.
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A vous de jouer, jeunes citoyens !
Depuis le mois de mars, l’accueil de loisirs de l’école élémentaire Pontillon expérimente avec succès un conseil 

des enfants. Une façon de laisser une place aux enfants tout en les responsabilisant. Texte : Celine Gazagne

Nous les enfants de Robert Pontillon, nous 
avons voulu intégrer le conseil des enfants 
car nous voulons être utiles au sein de 

notre école. » Trois mois plus tard, les mêmes 
enfants et David Andrew, directeur d’anima-
tion, tirent le même constat : l’expérience 
est une réussite. Créé en mars, le conseil des 
enfants réunit des enfants des classes de CE2, 
CM1 et CM2. Ils se retrouvent tous les 15 jours 
sous la présidence d’un animateur, Cody Vaz, 
et font le point sur les propositions des enfants 
de l’école recueillies dans une boîte à idées. 
L’ambition est d’inclure les enfants dans l’or-
ganisation de toutes les activités périscolaires, 
qu’il s’agisse des accueils du matin et du soir, 

du mercredi ou de la pause méridienne.
« On est tous d’accord, explique David Andrew, 
pour constater que l’on décide beaucoup de choses 
à la place des enfants et que leur laisser une marge 
de manœuvre ne peut avoir qu’un effet positif. 
Répondre à leurs envies, dans la limite des moyens 
et dans le respect du protocole sanitaire, c’est aussi 
une façon de les responsabiliser, de les mettre face à 
ce qu’on leur apprend : leurs droits et leurs devoirs. »

Formation à la citoyenneté
Les souhaits des enfants portent sur des jeux, 
des ateliers, des sorties. Les enfants ont envie 
de nouveauté. Mais ils ont aussi envie de faire 
évoluer leur relation avec l’équipe d’animation.

Les jeunes conseillers ont récemment écrit une 
lettre à leurs « homologues » du conseil des 
enfants de l’école des Cottages qui témoigne 
de leur satisfaction (voir ci-dessous). Les réu-
nions du conseil sont aussi une opportunité 
de former les enfants. Ils ont ainsi abordé dif-
férents thèmes : la citoyenneté, les droits et 
les devoirs… La première séance a été consa-
crée à la rédaction et au vote d’une charte du 
conseil des enfants. « Tout n’est pas réalisable, 
souvent parce que nous n’avons pas les moyens ou 
les compétences. Nous l’expliquons aux enfants et 
ils le comprennent », précise David Andrew. « Les 
enfants ont trouvé leur place, l’initiative est jusqu’ici 
un succès », estime-t-il.

“Le conseil des enfants nous a permis d’avoir plus de responsabilités et de nous sentir 
importants pour les autres enfants de l’école. Grâce aux différentes réunions, nous avons 
acquis de nouvelles connaissances sur tous les thèmes que nous avons abordés. Être 
membre du conseil des enfants nous a apporté du calme et de la sérénité car nous devons 
montrer le bon exemple aux autres enfants. Depuis la création du conseil des enfants, 
nous avons constaté une meilleure organisation et une satisfaction des classes car nous 
avons répondu à leurs différentes attentes que ce soit en termes d’occupation des locaux 
ou du passage à la cantine. Extrait de la lettre du conseil des enfants de l’ecole Pontillon
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Pour les supliciés du mont Valérien, la voix de ce prêtre allemand était celle de l’esprit et de sa 
foi. Franz Stock, « l’aumônier de l’enfer », a assisté les prisonniers parisiens condamnés à mort 
par l’occupant nazi de 1941 jusqu’à la libération en 1944. Après sa mort, il devint une figure de la 
réconciliation franco-allemande. Texte : Matthieu Frachon Photos : Les amis de Franz Stock, ONACVG

FRANZ 
STOCK,  
LE PASSEUR 
D’AMES 
DU MONT-
VALERIEN

Sur le chemin qui mène au lieu de l’exécution, un 
homme en noir marche auprès des condamnés. Il 
les connaît, les a souvent visités en prison, il ne se 

pose pas de questions inutiles : juifs, croyants, athées ? Peu 
importe, il accomplit sa mission. Franz Stock est « l’aumônier 
de l’enfer », il a sous son ministère les prisons parisiennes, 
celles d’où partent des camions pleins qui reviennent vides. 
De 1941 à la libération de Paris en 1944, l’abbé visite les 
détenus, les réconforte, leur apporte ses paroles, les accom-
pagne jusqu’à la mort. Le même horrible rituel à chaque 
fois se répète, les portes qui s’ouvrent, les cris en allemand, 
la route jusqu’au mont Valérien, la descente jusqu’à la clai-
rière, la salve mortelle. 
La révélation de son destin de serviteur de Dieu s’est impo-
sée à lui lorsqu’il avait douze ans, dans sa ville natale de 
Neheim (aujourd’hui Arnsberg en Bavière). Né le 21 sep-
tembre 1904, au sein d’un ménage ouvrier, Franz est l’aîné 

de neuf enfants. C’est un adepte du scoutisme, un chrétien 
convaincu doté d’une santé délicate. 
Ces mouvements scouts allemands sont les premiers jalons 
d’un fragile rapprochement avec la France dans les années 
1920. Franz Stock participe à un camp réunissant les jeunes 
des deux pays puis en 1928 il part étudier à Paris, à l’Institut 
Catholique. En 1932, il est ordonné prêtre et officie dans la 
région de Dortmund. 

Proche des milieux pacifistes 
Mais en 1933, Adolf Hitler accède au pouvoir et met les reli-
gions en coupe réglée. Stock est envoyé à Paris comme rec-
teur de la paroisse allemande. Ce proche des milieux paci-
fistes serait menacé en restant en Allemagne. A Paris, il aide 
les réfugiés anti-nazis, les exilés. Mais en 1939, comme l’en-
semble du personnel de l’ambassade, il est rapatrié dans 
son pays natal. 
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Réalisé avec  
le concours  
de la Société 
d’histoire  
de Suresnes.

L’abbé consigne dans  
un journal de brèves notes sur  
les prisonniers, les dates et  
les heures des exécutions, ainsi  
que les coordonnées des familles.

Le séminaire des barbelés
En 1945, après la libération, les théologiens allemands prisonniers sont retenus et regroupés. Les autorités 
religieuses françaises proposent à l’abbé Stock de former ces futurs prêtres au sein d’un séminaire destiné au 
renouveau du catholicisme de l’Allemagne vaincue. Le « séminaire des barbelés » est installé à Chartres.  
De 1945 jusqu’à 1947, ce camp de prisonniers hors norme accueille presque 1000 séminaristes sous la direction 
du père Stock. Il reçoit même la visite du nonce apostolique Roncalli, futur pape Jean XXIII.  

Il revient à Paris dans les bagages 
de l’armée d’occupation, aumônier 
attaché à l’ambassade, il va deman-
der à l’ambassadeur Otto Abetz de 
s’occuper des prisonniers. Lorsque 
la répression s’intensifie à la fin de 
1941, il est officiellement attaché aux 
prisons parisiennes, antichambres 
des poteaux d’exécution. 
Le rituel macabre se multiplie : un 
coup de téléphone à son domicile 
rue Lhomond, le tribunal vient de 
condamner les accusés à être fusillés, la sentence sera exé-
cutée dans quelques heures. L’abbé se rend à la prison, il les 
assiste. Ils sont croyants, ou pas, communistes, anciens des 
camelots du roi, socialistes, juifs… Certains le rejettent, la 
plupart l’écoutent. Ces hommes et femmes voient passer la 
silhouette vêtue de noir, le dernier homme miséricordieux 
qui leur soit présenté avant la tuerie. Un homme en tenue 
de Dieu, qui les écoute, qui ne crie pas d’ordre, la seule 
humanité avant la mort. L’abbé Stock recueille leurs paroles, 
certains lui remettent des objets à donner à leurs familles : 
« Mon père, vous leur direz…» Et puis il fallait assister au sup-
plice, voir les hommes tomber, les accompagner par-delà 
la mort jusqu’au tombeau. Vivre avec cela, garder la foi, se 
confier à ses cahiers, décrire ses tourments. Son visage se 
creuse, ses traits deviennent ceux d’un tableau de Giotto, 
le visage creux de l’ascète en proie aux douleurs du monde 
en guerre. La route maudite qui mène au mont Valérien le 
laisse anéanti devant les morts en sursis qu’il accompagne. 
Gabriel Péri, D’Estienne d’Orves seront parmi ceux qu’il verra 
tomber, comme les moins connus, ceux qui arrosent de leur 
sang la terre de France pour avoir résisté. Mais aussi ces morts 
allemands, déserteurs, droits communs.Il les assiste tous. 

Liste de fusillés
La folie des hommes, ces meurtres couverts du voile de la 
légalité lui sont insupportables, il ne dort plus, ses nuits sont 
hantées par les visages de ces suppliciés. Ceux qui pleurent, 
ceux qui crient « Vive la France ! », ceux qui tremblent, ceux 
qui prient et vont à leur dernière messe. Parfois, très rare-
ment, il obtient la grâce d’un condamné, ses seules victoires 
sur la barbarie.
Pendant toute la guerre, l’abbé consigne dans un journal de 
brèves notes sur les prisonniers, les dates et les heures des exé-
cutions, ainsi que les coordonnées des familles auxquelles il 
rend compte des derniers instants de leurs proches et trans-
met parfois les ultimes lettres ou objets personnels. C’est en 
partie grâce à ces carnets que les listes de fusillés du mont 
Valérien seront reconstituées.
Le rythme effrayant des mises à mort s’accélère, l’occupant 
est aux abois et le Franz Stock est seul. Son aide, le père 
Loevenich a été envoyé en Russie. La France entre dans la 
libération et il pourrait fuir en Allemagne avec les autres 

En 1944 il pourrait fuir 
mais il reste, exerce 
son ministère dans les 
hôpitaux, réconforte les 
blessés de toutes origines 
et assiste aux deux 
dernières exécutions  
le 19 août 1944.

membres de l’ambassade. Mais il reste, 
exerce son ministère dans les hôpitaux, 
réconforte les blessés de toutes origines. 
Il assiste aux deux dernières exécutions 
le 19 août 1944.
La libération le trouve à l’hôpital de la 
Pitié-Salpêtrière. Stock ne veut pas de trai-
tement de faveur, il demande à partager 
le sort des prisonniers de guerre. Il reste 
quelque mois emprisonné à Cherbourg, 
revient à Paris, puis est affecté à Chartres, 
au « séminaire des barbelés ». Son cœur 

malade cède le 24 février 1948 à l’hôpital Cochin. 

Enterré à Thiais
Le père Stock est enterré à Thiais, le cimetière qui reçoit les 
corps des suppliciés de la guillotine. En 1963, alors que la 
France et l’Allemagne s’apprêtent à signer un traité d’ami-
tié, son corps est exhumé pour être transféré à Chartres dans 
l’église Saint-Jean-Baptiste de Rechèvre. 
En 1998, le Chancelier Helmut Kohl écrit ses mots dans une 
tribune du Monde consacré à l’abbé : « A mes yeux, Franz Stock 
compte parmi ceux qui ont joué un rôle essentiel de trait d’union 
entre Allemands et Français car il a été un exemple vivant, mon-
trant comment la générosité de cœur peut aider à surmonter la 
haine et l’inimitié. Allemands et Français ont tout lieu d’honorer 
sa mémoire et d’être reconnaissants. »
La ville de Suresnes l’avait honoré en donnant en septembre 
1990  le nom de place de l’Abbé Franz Stock à l’esplanade 
devant le Mémorial de la France combattante. Son nom à 
était attribué cette année à une salle de réunion et d’accueil 
du public de l’hôtel de ville.
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L’équipe du Théâtre de Suresnes Jean Vilar vient de dévoiler sa prochaine  
saison. Une saison riche, dense, qui s’adresse à tous et propose  
de nombreuses rencontres. Avant-goûts. Texte : Stephane Legras

LEVER DE RIDEAU SUR  
        LA SAISON 2021-2022

Theatre de Suresnes Jean Vilar 
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La prochaine saison présente des liens secrets… » 
Olivier Meyer, directeur du Théâtre de Suresnes 
Jean Vilar excelle dans l’art d’éveiller la curio-

sité. La programmation 2021-2022, dévoilée les 1er et 
2 juin présente en tout cas de fortes cohérences, des 
lignes de fonds, des reprogrammations de spectacles 
annulés pendant l’interminable fermeture sanitaire et 
autant de nouvelles propositions. Le tout en quelque 
126 représentations, et autant de « belles promesses. Le 
Théâtre, comme à son habitude, offrira des propositions des-
tinées à tous les publics, insiste Olivier Meyer. Cette saison 
me ressemble, elle donne envie de vivre, plus pleinement. » 
Le directeur lançant même un mot d’ordre, après les 
mois chaotiques engendrés par l’épidémie de Covid-
19 : « Retournons dans nos lieux culturels, sans peur ! »

✱ Les classiques et les 
modernes : rien d’antinomique
Au contraire… Les seconds se nourrissent et s’ins-
pirent des premiers pour mieux se projeter dans l’ave-
nir.  Où l’on parle par exemple de grands textes clas-
siques qui démontreront une fois encore leur criante 
actualité. Des metteurs en scène contemporains s’em-
pareront ainsi d’œuvres indémodables, d’Androma-
que de Racine à quelques Molière dont Le Tartuffe qui 
dénonçait déjà la manipulation et l’emprise. Et com-
ment ne pas voir un symbole dans le Regain de Giono 
monté par Jean-Baptiste Sastre, un formidable sillon 
à suivre. Plusieurs reprogrammations sont aussi pré-
vues, comme Fracasse, de Théophile Gautier, qui rou-
vrira la saison. « Ce sont autant d’hommages à la langue 
française, dégradée par les anglicismes, perdant en couleurs 
et en nuances. Alors que dans ces chefs-d’œuvre, la langue 
française est le support sublime et magnifique de la pen-
sée », insiste Olivier Meyer.

✱ « La poésie sauvera le monde »
L’affirmation est lancée par un poète, Jean-Pierre 
Siméon, et sera illustrée par différents spectacles 
comme les poèmes de Guillaume Apollinaire mis en 
musique dans Corps accords ou la transposition sur 
scène de vers de Fernando Pessoa ou le florilège pro-
posé par Stanislas Roquette. « Il y a une dimension sacrée 
de l’existence qui s’exprime à travers les œuvres et les poètes. 
Ils nous rappellent que notre condition n’est pas uniquement 
d’avoir, c’est aussi d’être », salue Olivier Meyer. 

✱ Quelques noms pas inconnus
L’on commencera par évoquer la venue en régional de 
l’étape du Suresnois Jacques Weber qui dira et don-
nera corps à quelques grands textes littéraires. Agnès 
Jaoui, dans ses habits de chanteuse, proposera avec 
l’ensemble Canto Allegre et l’orchestre Carabanchel, un 
florilège des musiques qu’elle aime, de Bach à Rossini 
et la chanson française, tout en s’offrant un détour par 
les mélodies latino-américaines. Citons aussi Jacques 
Gamblin, dans la pièce Harvey de Mary Chase, Gaspard 
Proust pour un one man show décryptant l’actualité 
de manière piquante, ou une conférence chantée de 
François Morel. Sans oublier les voyages artistiques 
proposés par le chorégraphe Angelin Preljocaj, deux 

GRAVITE
© Jean-Claude Carbonne
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✱ 30 ans de Suresnes cités danse
Le festival de danses urbaines participe grandement 
du rayonnement du Théâtre de Suresnes en France et 
au-delà. Pour son trentième anniversaire, Suresnes cités 
danse poursuivra son travail de défrichage et de métissage 
à travers onze créations sur six semaines. L’on y retrou-
vera notamment Jann Gallois, une proposition de Kader 
Attou et la reprise du formidable One Shot d’Ousmane 
Sy. Formidable et émouvant puisque programmé l’an 
passé quelques semaines après le décès subit du choré-
graphe, il fut annulé dans le cadre des restrictions sani-
taires. Il avait tout de même été filmé en pleine fermeture 
et diffusé sur Culture box puis sur France 4 le 31 mai. 
Ceux qui l’on vu ne sont pas prêts de l’oublier. Le festi-
val s’achèvera par la version hip hop de Casse-Noisette 
imaginée par Blanca Li, une habituée… 

✱ Et les Suresnois dans tout cela ? 
Ils participent ! Ainsi Jean-Baptiste Sastre se penchera-t-il 
avec des jeunes sur le Regain de Jean Giono. Quant à 
Hiam Abbass, elle collaborera avec un chœur suresnois 
pour sa mise en spectacle de textes de Simone Weil. Plus 
généralement, le Théâtre continuera de tisser sa toile en 
proposant de nombreuses rencontres avec les artistes, des 
répétitions publiques, des dédicaces, des conférences, 
des ateliers, des partenariats avec les autres institutions 
culturelles suresnoises et des échanges avec les établis-
sements scolaires. Plus de 8 000 enfants devraient ainsi 
être accueillis à Jean Vilar. 

sociétaires de la prestigieuse Comédie-Française, l’Or-
chestre national d’Ile-de-France ou l’école de danse de 
l’Opéra de Paris. Autre institution, les Tréteaux de France 
de Robin Renucci donneront quatre spectacles. Quant à 
Dominique Brun, elle revisitera le fameux Sacre du prin-
temps de Nijinski qui fit scandale à sa création il y a un 
peu plus d’un siècle. Une dernière figure ? Moins connue, 
mais tout aussi attachante, certains l’ont même applau-
die, dans une précédente vie, violoniste et chanteuse dans 
différents groupes de rock des années 90 : Julie Bonnie 
devenue auteure, décrit, dans Chambre 2, le quotidien 
d’une maternité. 

✱ Un nouveau rendez-vous : les 
dimanches en famille…
Si une programmation pour le jeune public existait déjà 
au Théâtre de Suresnes Jean Vilar, elle sera complétée 
par ces sept rendez-vous où les enfants viendront avec 
leurs parents ou leurs grands-parents pour un moment 
convivial et de partage, en famille. Deux spectacles sont 
même destinés aux tout-petits, dès trois ans. Au cours 
de ces demi-journées, une librairie pour la jeunesse de 
Rueil-Malmaison proposera une librairie pop-up, le bar 
sera ouvert et un atelier proposé aux enfants après le spec-
tacle. Au programme : de la danse, du cirque, un spec-
tacle de Suresnes cités danse et même un concert des-
siné. Les spectacles retenus devant procurer une émotion 
esthétique aux grands, comme aux petits. 

✱… et une première
Pour la première fois, le Théâtre de Suresnes Jean Vilar se 
lie officiellement avec des artistes qui deviennent « asso-
ciés ». En l’occurrence des artistes, des musiciens, ceux 
de l’orchestre atelier Ostinato sous la direction artistique 
de Jean-Luc Tingaud, une « bande de jeunes » de 18 à 28 
ans. Ils joueront en décembre un programme autour d’Of-
fenbach et de l’opérette, un autre inspiré de l’Oiseau de 
feu de Stravinsky en mars, sans oublier un concert autour 
de la valse en mai. Seront également associés le comédien 
et metteur en scène Jean-Baptiste Sastre et l’actrice, réa-
lisatrice et metteur en scène Hiam Abbass. 

FRACASSE

ROBIN RENUCCI

GASPARD PROUST

TOUS LES MARINS

ET ME VOICI SOUDAIN
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OLIVIER MEYER, 
directeur du Théâtre de Suresnes 
Jean Vilar
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Suresnes mag : Annoncer une nouvelle saison 
doit être un grand soulagement, apporter un 
grand bonheur ? 
Olivier Meyer : Je tiens au devoir sacré 
d’optimisme. Le théâtre c’est la réunion. Et pour 
ce retour, alors que l’épidémie de Covid-19 nous a 
plongés dans l’incompréhension, j’ai voulu 
construire une saison généreuse et excellente 
artistiquement. Nous avons tellement envie de 
reprendre, il est tellement urgent de réparer les 
vivants grâce aux spectacles. De se retrouver 
autour de ce qui nous rassemble : le bonheur 
d’être en vie. La pandémie aura des 
conséquences et nous a rappelé que le rapport 
aux autres est essentiel. Et c’est aussi ce qu’offre 
le spectacle vivant. Personnellement je me sens 
bien quand je suis avec des gens qui vivent leur 
vie d’artiste, qui ont préservé leur capacité 
d’émerveillement de l’enfance. D’ailleurs, nous 
nous engageons auprès d’eux à travers une 
politique de commandes et de productions qui 
permet notamment à plusieurs de nos spectacles 
de partir en tournée.  

S.M. : Comment avez-vous vécu ces mois de 
fermeture ? 
O.M. : En travaillant ! Nous sommes restés 
présents et engagés. Gérer les reports, indemniser 
les artistes fut une immense tâche et une épreuve 
pour l’équipe du Théâtre de Suresnes Jean Vilar. 
J’ai d’ailleurs la chance de pouvoir compter sur 
une équipe exceptionnelle et cohérente où chacun 
est à sa place. 

S.M. : Qu’en est-il des réductions de jauges ? 
O.M. : A la réouverture, le 28 mai, nous étions sur 
une jauge de 35% et ce jusqu’au 9 juin. Nous 
sommes donc actuellement à 65%. Nous avons 
donc ajouté des représentations pour les scolaires 
ce mois de juin. Et après avoir accueilli le Festival 
de théâtre amateur Suresnes sur scène en début 
de mois, notre mettrons à disposition notre 
plateau d’ici juillet à des associations, sans 
oublier un concert de l’orchestre Ostinato (lire 
page 48). Quant à la saison 2021-2022, dont le 
premier spectacle, Fracasse, de Jean-Christophe 
Hembert doit se tenir le 24 septembre, j’ai très 
bon espoir qu’elle se déroulera en jauge 
complète. 

Tout le programme sur theatre-suresnes.fr 
Différentes formules d’adhésion permettent 

d’obtenir des tarifs privilégiés tout en soutenant le 
Théâtre de Suresnes Jean Vilar. Adhésions et 

réservations sont d’ores et déjà ouvertes, sur le site 
theatre-suresnes.fr, sur place ou au 01 46 97 98 10. 

à
bientôt...

theatre-suresnes.fr 
01 46 97 98 10
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LA SEULE CERTITUDE

GRAVITE

ONE SHOT

LE SACRE DU PRINTEMPS

BLANCA LI
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Elégance et émotion : 
lors des présentations 

de saison, Olivier 
Meyer a fait monter 

sur scène toute 
l’équipe du Théâtre.

En pratique
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Mercredi 16 juin
➜ 14 h. Fantasia (VF)
Film d’animation des studios Disney - 1946
➜ 16h15. Tous en scène (VOST)
Comédie musicale de Vincente Minnelli - 1953
➜ 19 h. Ouverture du Festival en présence du maire, Guillaume Boudy. 
Animation avec une chorale d’enfants de l’école Honoré d’Estienne d’Orves, 
sous la direction de Gabriella Boda.
➜ 20 h. Moulin Rouge (VOST)
Film musical de Baz Luhrmann - 2001

Jeudi 17 juin
SOIREE PUNK ROCK
➜ 18h30. Crock of Gold (VOST) 
Film documentaire de Julian Temple, sur Shane MacGowan, chanteur 
 des Pogues - 2021
➜ 20h45. White Riot (VOST) 
Documentaire musical de Rubika Shah - 2020

Vendredi 18 juin
SOIREE BILLIE HOLIDAY
➜ 18h30. Billie (VOST)
Biopic de James Erskine - 2020
➜ 20h30. Billie Holiday, Une Affaire d’état (VOST)
Biopic documentaire de Lee Daniels - 2021

Samedi 19 juin
➜ 10h30. Le Bal (VOST)
Film musical et historique d’Ettore Scola - 1983
Projection du film suivie du café littéraire avec la Médiathèque 
➜ 14 h Le retour de Mary Poppins (VF)
Comédie musicale de Rob Marshall - 2018
Projection précédée d’un atelier d’éveil musical à partir de 4 ans.  
En partenariat avec le MUS et Suresnes Animation
➜ 16h30. On connaît la chanson (hommage à Jean-Pierre Bacri)
Comédie dramatique et musicale d’Alain Resnais – 1997
➜ 20 h 45. Grease (VOST en version karaoké)
Comédie musicale de Randal Kleiser - 1978

Dimanche 20 juin
➜ 11 h. L’Histoire du Petit Paolo (VF, à partir de 4 ans)
Courts métrages d’animation de Nicolas Liguori, Vincent Bierrewaerts,  
Cécilia Marreiros Marum - 2012. Projection précédée d’un atelier d’éveil 
musical proposé par l’association Ticha pour les enfants de 4 à 6 ans. 
Inscription obligatoire auprès de l’Espace des Parents au 01 41 38 94 70  
dans la limite des places disponibles.
➜ 14 h. On-Gaku : notre rock (VOST)
Film d’animation musical de Kenji Iwaisawa - 2021
➜ 16h30. D’où l’on vient (VOST), en avant-première pour cette séance  
de clôture. Comédie musicale de Jon M. Chu - 2021

A cœur joie au Capitole

Du 16 au 20 juin, cinéma, musique et spectateurs 
fêtent leurs retrouvailles dans les salles du Capitole 
pour le 3e festival du film musical de Suresnes.
Le cinéma et la musique peuvent de nouveau se donner 
rendez-vous dans les salles obscures du Capitole (avec 
toutes les précautions d’usage) pour la troisième édition, 
deux fois reportée, du festival du film musical de Suresnes. 
Ce sont 75 ans de film musical que passe en revue la pro-
grammation du festival 2021, depuis le très rare Fantasia 
des studios Disney jusqu’à l’avant-première de la comédie 
musicale D’où l’on vient de Jon M. Chu sortant ce 23 juin. 
Trois séances jeune public et un incontournable karaoké 
figurent cette année encore à l’affiche de ce festival compor-
tant 14 films à découvrir ou redécouvrir sur grand écran. 

“Quel plaisir de pouvoir annoncer, enfin, cet événement réunissant au Capitole cinéma et 
musique qui nous ont tant manqué ces derniers mois. La crise sanitaire a fortement perturbé 
la saison culturelle, mais je forme le vœu que ce jeune festival tant attendu et espéré donne 
le « la » à une seconde partie d’année culturelle harmonieuse et sereine qui puisse tenir 
toutes ses promesses à Suresnes. Jean-Pierre Respaut, adjoint au Maire delegue a la Culture

Y ALLER
3e festival du Film musical du mercredi 16 au dimanche 20 juin
Cinéma Le Capitole, 3 rue Ledru Rollin
cinema-lecapitole.com
1 place adulte : 5,50 € / Enfant : 5 €   
Pass festival : 4 places pour 16 €
Ces informations sont susceptibles de changer en fonction  
de l’évolution de la situation sanitaire. Avant de vous rendre  
au Capitole n’hésitez pas à joindre son équipe pour savoir 
si l’événement est maintenu.

Festival 
du film 

3e

musical
du 16 au 20 juin 2021

au cinema  Le Capitole  
3 rue Ledru-Rollin
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S’aérer l’esprit avec des expos en plein air
Dès le 15 juin, à Suresnes, les expos se visiteront aussi en plein air. Cette initia-

tive doit permettre de rendre la culture plus accessible et proche, tout en per-
mettant le respect des gestes barrières et la distanciation.

C’est aussi, en cette année exceptionnelle et particulièrement difficile pour le sec-
teur culturel et les événements qui ont été contraints à l’annulation, une façon de les 
mettre en valeur et de rappeler qu’ils existent encore, sous une autre forme et seront 
de retour au plus tard en 2022, espérons-le ! Trois expositions sont prévues. Le Musée 
d’histoire urbaine et sociale (MUS) propose une exposition sur le Grand Paris pour 
mieux comprendre l’histoire et les enjeux de cette ambition qui a vu le jour en 2016 
et qui concerne plus de 7 millions d’habitants. Dans un tout autre genre, le festival 
Blues sur Suresnes, reporté puis annulé, trouve refuge sur les panneaux de l’exposition 
Blues photography et les images de la photographe Sylvie Bosc. En prime, le fondateur 
du festival, Begham Kazemzadegan propose le 19 juin, un concert de blues gratuit.
Enfin, la ville de Suresnes, en partenariat avec la Fondation et l’hôpital Foch, met à  l’hon-
neur l’ensemble du personnel de l’établissement hospitalier à travers les photos de Thierry 
Jadot, communicant et passionné de photographie, qui a réalisé une série de portraits 
représentatifs de la diversité des agents qui font vivre l’établissement : soignants mais 
aussi pharmaciens, accueil, logistique, entretien, restauration etc… 

Expositions en plein air gratuites.
● Le Grand Paris, par le MUS.
Du 15 juin au 15 août au parc du Château
Du 15 août au 15 octobre sur la terrasse du Fécheray

● Blues photography, sur le festival Blues  
sur Suresnes par Sylvie Bosc
Du 19 juin au 31 juillet au square Marcel Legras
Du 1er au 31 août sur les grilles du collège Henri Sellier

● Concert de Blues gratuit le 19 juin à 19h  
au square Marcel Legras

● Hommage au personnel de l’hôpital Foch 
A partir de juillet, terrasse du Fécheray, en partenariat 
avec la Fondation et l’hôpital Foch.
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Hommage au personnel de l’hôpital Foch



Agenda Sortir
Les + du MUS

Atelier adulte : lecture de plans   
Au centre de documentation du MUS puis sur la 
terrasse, découvrez et déchiffrez un plan du 
premier îlot de la Cité-jardins de Suresnes. 
Réalisez ensuite le plan d’un îlot idéal. Dans le 
cadre du Printemps des cités-jardins 
d’Ile-de-France. 
Samedi 12 juin à 15h 

Atelier famille : imagine 
des façades d’immeubles
A l’occasion du centenaire de la Cité-jardins de 
Suresnes, découverte des cartes postales et 
photographies la représentant avec un atelier 
créatif pour prolonger les façades et bâtiments en 
couleurs. Dans le cadre du Printemps des 
cités-jardins d’Ile-de-France.
Dimanche 13 juin à 15h 

Balade urbaine : l’ecole 
de plein air de Suresnes  
Découvrez l’école de plein air de Suresnes, 
réalisée en 1935. Cet établissement était destiné à 
améliorer la santé des enfants fragiles et 
pré-tuberculeux.
Mercredi 16 juin à 15h,  
58-60 avenue des Landes 

Contes et maquettes
Lectures de contes dans le cadre des 
Médiathèques en vadrouille, suivies d’un atelier 
maquette cité-jardins puis d’une visite du théâtre 
de Suresnes Jean Vilar, à l’occasion du Printemps 
des cités-jardins d’Ile-de-France.
Mercredi 16 juin à 15h, 
square Léon Bourgeois

Balade urbaine : La Cite-jardins    
Cet ensemble suresnois est un exemple 
d’éducation hygiéniste. La balade comprend 
notamment la visite exclusive des écoles. Dans le 

cadre du Printemps des cités-jardins 
d’Ile-de-France.
Samedi 19 juin à 15h, 
place Jean Jaurès

Atelier en famille : jeu de l’oie
Après une visite de l’exposition « C’est du propre ! » 
qui s’inspire du Char d’Hygie et recrée un jeu de 
l’oie gigantesque pour tester vos connaissances en 
hygiène, créez vos propres cases.
Dimanche 20 juin à 15h 

Balade urbaine : la Cite-jardins     
A travers une promenade urbaine au cœur de la 
Cité-jardins de Suresnes, l’on explore cet 
ensemble remarquable de logement social. La 
visite se termine par la découverte de 
l’appartement patrimonial rénové dans le style 
années 30.
Samedi 26 juin à 15h, 
place Jean Jaurès 

Visite guidee de l’exposition 
temporaire   
Les épidémies du 19e siècle dans les grandes 
métropoles obligent la société à repenser 
l’aménagement des villes et des logements en 
s’organisant autour de l’hygiène. L’exposition  
« C’est du propre ! L’hygiène et la ville, depuis le 
19e siècle » met en lumière les évolutions 
hygiéniques significatives de la fin du 19e  
jusqu’à l’entre-deux-guerres.
Dimanche 27 juin à 15h 

Atelier famille : mosaique
La mosaïque est très utilisée au 20e siècle pour 
décorer les immeubles, les entrées de maisons  
ou d’usines. En s’inspirant des mosaïques 
suresnoises à vous de concevoir votre propre 
mosaïque.
Dimanche 27 juin à 15h   
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L’entrée 
du MUS est 

gratuite pour 
tous jusqu’au 

31 juillet.
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Les rendez-vous  
de la Médiathèque
Lyceens et etudiants, des creneaux pour reviser   
Jusqu’au 3 juillet, les médiathèques accompagnent les lycéens et  
les étudiants dans leurs révisions. Elles proposent des espaces de travail 
individuel, un espace de travail en groupe de 2 à 6 personnes sur 
réservation à la Médiathèque du centre-ville et des ressources pour 
travailler sur place. Pour se détendre, étudiants et lycéens disposent,  
à la Médiathèque du centre-ville, d’une terrasse (non-fumeur) et  
peuvent profiter d’une sieste musicale (vendredi 18 juin à 16h)  
et d’ateliers de relaxation pour gagner en énergie et concentration 
(vendredis 18 et 25 juin à 14h).
PRATIQUE : Entrée libre, ouverture le dimanche (jusqu’au 20 juin), 
abonnement découverte gratuit pendant un mois ou tarif réduit à 10 euros 
par an (de 12 à 25 ans) pour emprunter des documents, wifi gratuit.  
Les ateliers sont sur inscription sur le site des médiathèques.  
Réservation de l’espace de travail en groupe sur le site  
des médiathèques ou sur place selon les disponibilités.
◗ Médiathèque du centre-ville (5 rue Ledru-Rollin, tél. : 01 41 18 16 69)
Mardi, jeudi, vendredi : 12h30-18h30
Mercredi et samedi : 10h-18h30
Ouverture le dimanche (jusqu’au 20 juin) : 14h-18h
◗ Médiathèque de la Poterie (10 allée Jean-Baptiste Lully,  
tél. : 01 41 18 37 94)
Mardi, jeudi, vendredi : 14h-19h
Mercredi et samedi : 10h-12h30 et 14h-18h
Ouverture le dimanche (jusqu’au 20 juin) : 10h-12h30

Dedicace
Rencontre avec l’auteur suresnois, conseiller et coach, Cyr-Igaël Rondot, 
autour de son livre Risque de chance qui propose des témoignages  
inédits de personnalités majeures entrant en résonance avec  
son histoire singulière. Chaque témoignage a vocation à aider les jeunes  
à trouver et tracer leur chemin et (re)donner du sens à leur vie.  
En partenariat avec la librairie Lu&Cie.
Dimanche 13 juin de 10h à 12h30  
à la médiathèque de la Poterie

Les mediatheques en vadrouille   
L’équipe des médiathèques poursuit sa tournée des jardins de la ville et 
profite des beaux jours pour aller à la rencontre du public et ce jusqu’à  
fin juillet. Des séances d’histoires au soleil pour les petits et les grands.  
Les inscriptions se font sur place.

◗ Il était une fois… le centenaire de la Cité-jardins. L’on s’installe dans 
l’herbe et découvre les secrets des villes et des jardins. Avec le MUS  
qui propose un atelier de construction de maquettes géantes. 
Mercredi 16 juin à 15h, 15h30 et 16h, square Léon Bourgeois, 
à partir de 4 ans

◗ Des histoires pour jeunes enfants sont mises en musique dans  
leurs diversités instrumentales, rythmiques et vocales. 
Mercredi 23 juin à 10h30, 11h et 11h30 au parc du Château, 
de 3 à 6 ans

◗ Des histoires titillent l’imaginaire des petits et des grands.
Mercredi 30 juin à 10h30, 11h et 11h30 au square  
des Bels-Ebats

◗ Des histoires tombées de l’arbre à contes : « Alors j’ai planté un conte  
en terre, un conte de ma grand-mère, une petite histoire de pomme  
et j’ai attendu que de nouveaux contes poussent… », c’est alors un arbre  
à pommes qui sort de terre. Et dans chaque pomme croquée il y a une 
nouvelle histoire. Spectacle de la conteuse Sonia Koskas à 10h.
Jeudi 8 juillet de 10h à 12h au square Léon Bourgeois,  
tout public
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Avant-premières, rencontre et ciné-club au Capitole
Dans le cadre du festival Télérama, le cinéma 
Le Capitole propose une avant-première chaque 
jour et pendant sept jours en juin :

Mercredi 9 à 20h30 : First cow de Kelly Reichardt

Jeudi 10 à 20h45 : Gagarine de Fanny Liatard et 
Jérémy Trouilh

Vendredi 11 à 20h45 : Médecin de nuit d’Elie 
Wajeman

Samedi 12 à 20h45 : La Terre des hommes de Naël 
Marrandin

Dimanche 13 à 16h : Un Triomphe d’Emmanuel 
Courcol, séance suivie d’une rencontre avec le 
réalisateur

Lundi 14 à 20h45 : Milla de Shannon Murphy

Mardi 15 à 20h45 : Les Indes galantes de Philippe 
Béziat

Jusqu’à début juillet, le cinéma organise par ailleurs 
un mardi toutes les deux semaines, un ciné-club 
avec la projection d’un chef d’œuvre des grands 
maîtres italiens, suivie d’une discussion avec le 
directeur de la salle, Kévin Jardel.

Le 22 juin : Rocco et ses frères, de Luchino Visconti

Le 6 juillet : Rome, ville ouverte, de Roberto 
Rossellini

Horaires sur cinema-lecapitole.com

Rencontre
Il vient de Belgique spécialement 
pour rencontrer les habitués  
de la librairie Lu&Cie. Il ?  
Vincent Londez, qui joue 
l’inspecteur Romain Laugier 
dans la série Lupin, diffusée sur 
Netflix. Il a également tourné 
dans Ennemi Public et L’art du 
crime. Une rencontre 
exceptionnelle, il va sans dire. 
Le samedi 19 juin à partir 
de 14h dans le jardin de la 
librairie afin de respecter 
les restrictions sanitaires

L’agenda culturel courant jusqu’à la fin  
du mois d’août est disponible 

 en téléchargement  
sur suresnes.fr.
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Fantaisie forestière

Répéter dans un parc ou sur le parvis de La Défense, cela en dit long sur la motivation de l’association 
Temps dense. Alors que beaucoup d’associations qui devaient présenter un spectacle au théâtre de 
Suresnes Jean Vilar ont été contraintes d’annuler leur représentation faute d’avoir pu répéter au vu 

des restrictions sanitaires de ces derniers mois, les adhérents de Temps dense n’ont pas hésité à se retrouver 
en plein air pour travailler leur spectacle, au milieu des tours, ou des arbres. Ce qui tombe bien, puisqu’il a 
pour titre Fantaisie militaire. Autour du thème de la forêt, les 155 danseurs, danseuses et comédiens, sensibi-
lisent à ce monde merveilleux mis en péril par l’être humain. 
Sous la houlette de leur professeure Elisabeth Fabre, élèves fidèles et nouveaux arrivants ont réussi à mener 
à bien leur projet, y intégrant même un soupçon de théâtre et de danse moderne grâce à deux autres  
enseignantes, Mélanie Masounabé et Alexia Dejean. Les enfants ont participé à son élaboration en dessinant 
leur costume, réalisés par Saloni Luximon. Quant aux adultes, ils ont travaillé d’arrache-pied dans leur salon 
pendant de longs mois, et donc répété en plein air le dimanche. « Nous avons inventé un concept : le classique 
urbain », lancent-ils. Ils assurent même faire leurs barres le long des rambardes, ou autour des parcs. Dans 
cette Fantaisie forestière, l’on croise également de multiples animaux imaginaires ou non, pour un salvateur 
bain d’émition et d’espoir. 
Le samedi 26 juin à 20h, au théâtre de Suresnes Jean Vilar.

Mozart et Beethoven pour 
hommage

L’orchestre-atelier Ostinato propose un programme empreint d’émotion 
et d’amitié, en mémoire de Laurent Verney. Premier alto solo de l’Or-
chestre de l’Opéra national de Paris décédé début mai. Ses amis et collè-

gues de l’Opéra de Paris Thibault Vieux et Jean-Charles Monciero joueront donc 
la Symphonie Concertante de Mozart. Cette œuvre, Laurent Verney l’avait jouée 
avec Ostinato au tout début de leur aventure, il y a vingt ans. On retrouve éga-
lement au programme l’ouverture des Noces de Figaro, toujours de Mozart et la 
Symphonie pastorale de Beethoven. Sur l’invitation de son directeur Olivier Meyer, 
Ostinato ouvre là une résidence artistique au théâtre de Suresnes Jean Vilar.
Dimanche 20 juin 17h au théâtre de Suresnes Jean Vilar. 
Renseignements theatre-suresnes.fr et 01 46 97 98 10

Spectacle 
théâtral au 
Mont-Valérien
Notre jeunesse, mis en  
scène et interprété par 
Jean-Baptiste Sastre,  
d’après Charles Péguy, sera 
présenté le 13 juin en plein 
air à la forteresse du Mont-
Valérien, au niveau du 
belvédère qui surplombe  
la clairière des fusillés. 
La représentation sera 
précédée d’une visite  
des lieux. 
◗ Dimanche 13 juin,  
rendez-vous à 15h en face  
de la place de l’Abbé Franz 
Stock, entrée libre sur 
inscription au 01 47 28 46 35 
ou par mail (reservation@
mont-valerien.fr). En 
collaboration avec le théâtre 
de Suresnes Jean Vilar

Stage de théâtre au vert

La compagnie suresnoise Les Entre-parleurs propose 
un stage de théâtre pour adultes du 5 au 9 juillet 
dans un écrin de verdure au cœur du parc naturel 

régional du Perche. Destiné aux débutants comme aux 
confirmés, il sera animé par Micha Herzog (jeu, mise en 
scène, enseignement), accompagnée par Fabienne Salmon 
(arts plastiques). Après un échauffement quotidien, elles 
aborderont l’improvisation et travailleront un choix de 
textes ainsi que différentes pistes pour aboutir à la créa-
tion de personnages. Une incursion dans l’univers des arts 
plastiques sera proposée pour expérimenter un autre sup-
port. L’hébergement est prévu en chambre individuelle.
Renseignements et inscriptions (10 places)  
au 06 76 17 65 97 ou par courriel :  
lesentreparleurs92@gmail.com
www.helloasso.com/associations/
compagnie-les-entre-parleurs
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Evénements estivaux à venir

L’été et les festivités qui l’accompagnent arrivent à grands pas. Voici un aperçu des 
événements et animations qui seront proposés à Suresnes dans les prochaines 
semaines. A retrouver en détails dans le prochain numéro du Suresnes mag.

Et aussi… 
à la rentrée

Forum des associations  
le samedi 4 septembre

Journées européennes du patrimoine  
le 18 et 19 septembre

Foulée Suresnoise le 19 septembre 

Suresnes auto-rétro 18 et 19 septembre 
(édition spéciale 10 ans)

Fête de la vigne 
2 et 3 octobre

Nuit des musees  
Cette année encore, l’équipe du MUS se met en 
quatre et donne de sa personne pour la Nuit des 
musées. Animations ludiques ? Visites baroques ? 
Si le programme n’est pas encore connu, la date, 
elle, l’est : rendez-vous le 3 juillet pour cette soirée 
visant à inciter de nouveaux publics à pousser la 
porte des musées. 
Samedi 3 juillet

Week-ends en fete
✔ Terrasse du Fécheray. Animations, jeux. Cinéma en plein air le vendredi 9 juillet soir  
(programmation en cours).
Du vendredi 9 au dimanche 11 juillet

✔ Place de la Paix et Square Léon Bourgeois. Animations, jeux. Cinéma en plein air le vendredi  
16 juillet (programmation en cours).
Du vendredi 16 au dimanche 18 juillet

✔ Parc du Château. Animations et jeux sur le thème de l’olympisme. Cinéma en plein air le vendredi  
23 juillet (programmation en cours).
Du vendredi 23 au dimanche 25 juillet

Cinema en plein air avec le Memorial du mont Valerien	
✔ Sections spéciales de Costa-Gavras
20h (25/30 personnes) : Visite du mémorial
21h45 : Présentation du film par Costa-Gavras 
et Jacques Perrin 
22h15 : Projection (durée : 1h50)
Vendredi 9 juillet à partir de 20h

✔ La femme au tableau de Simon Curtis
19h (25-30 personnes) : Visite thématique du mémorial 
20h45 : Présentation pré-projection
21h : Projection (durée : 1h47)
Samedi 28 août à partir de 19h
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Pratique
Les élus reçoivent sur  
rendez-vous 01 41 18 19 20	  
LES ADJOINTS AU MAIRE
Muriel Richard 1re adjointe 
Education, Affaires juridiques, Gestion des 
instances, Relations internationales, Jumelage

Fabrice Bulteau Elections et affaires  
générales, Etat civil, Urbanisme réglementaire, 
Voirie et stationnement, Garage municipal

Isabelle de Crécy Information,  
Communication, Démocratie participative

Vianney Raskin Emploi, Insertion, Mission 
locale, Développement économique, Entreprises

Nassera Hamza Santé et prévention, Egalité 
entre les femmes et les hommes, Lutte contre 
les discriminations, Accès au droit

Yoann Lamarque Sécurité, Prévention, 
Action mémorielle, Manifestations patriotiques, 
Civisme, président du Conseil consultatif  
du quartier Mont-Valérien

Béatrice de Lavalette Dialogue social, 
Innovation sociale, Ressources humaines

Pierre Perret Enseignement supérieur et 
formation continue, Systèmes d’information  
et e-administration, président du Conseil  
consultatif du quartier Ecluse-Belvédère

Florence de Septenville Seniors,  
Accompagnement social, Handicap

Alexandre Burtin Sport

Elodie Reber Petite enfance, Famille  
et parentalité

Jean-Pierre Respaut Culture

Frédérique Laine Jeunesse, présidente  
du Conseil consultatif du quartier République

Amirouche Laïdi Transition écologique et 
mobilités, Assainissement, Eau et propreté

Sandrine du Mesnil Commerce, Marchés, 
Artisanat, Patrimoine communal, présidente  
du Conseil consultatif du quartier Liberté

Louis-Michel Bonne Fêtes,  
Evénementiel et protocole, Fêtes  
foraines, Vie des associations, Tourisme

LES CONSEILLERS  
MUNICIPAUX DELEGUES
Cécile Guillou Politique du logement et  
de l’habitat, Déontologie et Médiation

Jean Prévost Finances, Contrôle de gestion, 
Achats, Modernisation et suivi du programme

LES CONSEILLERS  
MUNICIPAUX	
Isabelle Florennes 

Stéphane Perrin-Bidan Espaces verts, 
Parcs, Cimetières, Agriculture urbaine,  
Biodiversité et protection animale

Sophie de Lamotte Accès à la culture et  
la lecture, Plan vélo, Commande publique

Jean-Marc Lembert Assainissement, Eau 
et Propreté, Voirie et Stationnement

Yasmina Guerrab Accompagnement social 
et petite enfance, Famille et parentalité

Bruno Jacon Logement et habitat,  
Commerce, marchés et artisanat, président  
du Conseil consultatif du quartier Centre-ville

Valérie Barboille Présidente du Conseil 
consultatif du quartier Cité-jardins

Frédéric Vole Emploi, Formation continue,  
Insertion, Mission locale, Entreprises et  
patrimoine communal

Valérie Béthouart-Dolique  
Patrimoine et Métiers d’art

Thomas Klein Vie des associations, Relations 
internationales, Jumelage, Modernisation et 
suivi du programme, Systèmes d’information  
et e-administration

Perrine Coupry Relations internationales, 
Jumelage, Fêtes, Evénementiel, Tourisme, 
Démocratie participative

Antoine Karam Sport

Véronique Rondot Economie circulaire, 
Handicap, Médiation et déontologie

LES PARLEMENTAIRES
Isabelle Florennes Députée. Permanence : 
1 bis boulevard du Midi, 92 000 Nanterre

Xavier Iacovelli Sénateur. Permanence :  
9 esplanade Jacques Chirac, 92150 Suresnes

LES CONSEILLERS REGIONAUX
Béatrice de Lavalette Vice-présidente  
du Conseil régional

Nicolas d’Asta Conseiller régional

LE CONSEILLER DEPARTEMENTAL
Christian Dupuy Vice-président du conseil 
départemental des Hauts-de-Seine

LES CONSEILLERS TERRITORIAUX 
ET METROPOLITAINS
Guillaume Boudy Vice-président de Paris 
Ouest La Défense et conseiller métropolitain

Muriel Richard Conseillère territoriale

Fabrice Bulteau Conseiller territorial

Elodie Reber Conseillère territoriale

Amirouche Laïdi Conseiller territorial

Frédéric Vole Conseiller territorial

Isabelle Florennes Conseillère territoriale

Xavier Iacovelli Conseiller territorial 

Mairie  
de Suresnes 
2 rue Carnot 
92150 Suresnes	  
01 41 18 19 20

suresnes.fr

Permanence  
du Maire
• �LE MAIRE, GUILLAUME BOUDY, 

REÇOIT A L'HOTEL DE VILLE, 

SUR RENDEZ-VOUS.  

Les permanences se 
tiennent chaque premier 
samedi du mois, sur 
demande écrite par mail : 
i_cabinet.du.maire@
ville-suresnes.fr 
Pour recevoir chaque 
personne dans de bonnes 
conditions, le nombre de 
rendez-vous est limité dans 
ce créneau horaire. 

Permanence 
logement 
•�CECILE GUILLOU, CONSEILLERE 

MUNICIPALE DELEGUEE A  

LA POLITIQUE DU LOGEMENT  

ET DE L’HABITAT, REÇOIT  

SUR RENDEZ-VOUS,  

à prendre auprès du  
secrétariat des adjoints.  
Tél. : 01 41 18 19 67

• �LA MAIRIE EST OUVERTE 
du lundi au vendredi  
de 8h30 à 12h et  
de 13h30 à 19h, hors 
couvre-feu, (18h pendant 
 les congés scolaires) et le 
samedi de 9h à 12h.

•�LES SERVICES MUNICIPAUX 

SONT OUVERTS

du lundi au vendredi  
de 8h30 à 12h et  
de 13h30 à 18h  
(17h le vendredi). 

• �CERTAINS SERVICES  

ASSURENT UNE PERMANENCE 

LE JEUDI JUSQU’À 19H :  
✔ Urbanisme et 
aménagement  
✔ Etat civil/élections et 
Affaires générales  
(fermé le jeudi matin, ouvert 
le samedi de 9h à 12h). 

• �LA MAISON POUR LA VIE 

CITOYENNE ET L’ACCES AU 

DROIT EST OUVERTE LE SAMEDI 

MATIN DE 9H À 12H.
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Dimanche 13 juin
Pharmacie Pioger
11 rue de la Liberté
Tél. : 01 45 06 19 09

Dimanche 20 juin
Pharmacie de la Paix
7 avenue Léon Bourgeois
Tél. : 01 45 06 18 32

Dimanche 27 juin
Pharmacie Megaides
116 boulevard du Maréchal 
de Lattre de Tassigny
Tél. : 01 47 72 70 31

Dimanche 4 juillet
Pharmacie de L’Avenue
20 avenue Jean Jaurès
Tél. : 01 45 06 18 29

Dimanche 11 juillet
Pharmacie du Parc
52 rue Jean-Jacques 
Rousseau
Tél. : 01 45 06 10 46

Pharmacies de garde
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Numéros utiles

 

Centre médical municipal 
Raymond Burgos 
12 rue Carnot. Informations  
et prise de rendez-vous au   
01 86 26 92 40 ou en ligne : hapicare.fr

Maison médicale de garde 
Composez le 15 prioritairement 
Hôpital Foch, 40 rue Worth 
Dimanche et jours fériés  
de 9h à 20h. Tarif conventionné 
« journée » : 49,50 euros

Commissariat de police 
Place du Moutier 
01 46 25 03 00

Police municipale
3 bis rue Carnot 
01 41 18 69 32

Hôpital Foch
40 rue Worth  
01 46 25 25 25 ou sur Doctolib

Ambulances/Médecins 15

Police secours 17	

Sapeurs-pompiers 18

Violences femmes infos 39 19

Point d’accès au droit
Maison pour la Vie citoyenne  
28 rue Merlin de Thionville. Informations 
et rendez-vous : 01 41 18 37 36

Alcooliques Anonymes
09 69 39 40 20 (24h/24 et 7j/7)  
et alcooliques-anonymes.fr	
Permanence d’accueil	   
le jeudi de 19h30 à  
21h au 29 rue Albert Caron 

Colos apprenantes 2021
Le dispositif des colos apprenantes est renouvelé cette 
année par le Gouvernement et la ville de Suresnes s’engage 
de nouveau dans ce dispositif, comme l’année dernière. 
Elle propose donc cet été des séjours de 5 à 7 jours à la 
mer, à la montagne ou à la campagne, pour les enfants et 
les jeunes âgés de 4 à 17 ans.

Toutes les informations sur suresnes.fr

Nouvelles instalations
➜ Clémence Bain, en parallèle de son activité  
de psychologue en milieu hospitalier vous informe qu’elle 
reçoit jeunes et adultes à son cabinet situé  
67 rue Rouget de Lisle, les jeudis de 9h à 20h.  
Tél. : 06 82 74 03 49. Courriel : bain.clemence@gmail.com
➜ Justine Lebas, psychomotricienne (bébés, enfants, 
adultes et personnes âgées), vous informe de l'ouverture 
de son cabinet, 8 avenue Jean Jaurès, tél. : 07 89 01 52 02, 
mail : lebas.psychomot@outlook.com. Ouvert du mardi au 
vendredi de 10h à 19h et le samedi de 10h à 13h.

Etat civil
Naissances 
13/04 : Capucine PIERRE VANNIER • 14/04 : Lou BORDE • 17/04 : 
Isaure MEUNIER, Eva MACHADO, Lucie ARNAL • 21/04 : Hugo 
COUPÉ • 22/04 : Samuel LAURENT, Maylan GEIGER, Lucas LEPINE, 
Alexandru SAVA, Eline SOKARI • 23/04 : Antonin HERBERT • 24/04 : 
Axel BURTIN • 26/04 : Alaeddine OUGCHIM • 27/04 : Aliyah KOREKI, 
Olivia LOPES • 28/04 : Shana LUIS MARTINS, Etan CLEROT  
BEAUJEAN • 29/04 : Lucas LANDREIN • 02/05 : Charlie BERNABEU  
• 03/05 : Isaac OUSLIMANE, Ada ONANA, Inès MESSEBBEL  
• 04/05 : Léonard BANCQUART • 05/05 : Omar YOSRI DIT YOUBI,  
Liz MELO COLIN, Ella YOSRI DIT YOUBI • 06/05 : Stella MAPOTÉ, 
Zélie DEFAUW  • 07/05 : Malo HOUBLON MICHAUX • 09/05 :  
Madeleine GRÉGOIRE • 10/05 : Mehdi MERAOUNA

Mariages  
24/04 : Antoine MOSCARDO et Camille TILLET • 30/04 : Henri 
LOPES et Christine DIANÉ • 15/05 : Augustin TULUKA et Sarah 
KABEYA

Décès
14/03 : Jean-Jacques CHAUVEAU • 16/04 : Jean-Michel, Henri  
COLAS • 18/04 : Rose, Marie MARFISI veuve MATTEI • 19/04 : 
Roland, Jean, Philippe DELATTRE, Daniel, Emile, Clément HUAULME, 
Denise SCHNEIDER veuve BRELS • 22/04 : Nicole BRUNEAU veuve 
BLUGEOT • 26/04 : Josiane GORET • 27/04 : Michel ODINOTTE, 
Béatrice ETE • 28/04 : Raymond SORET • 30/04 : François, Etienne, 
Valentin CROCHON, Mehana MEDJBEUR • 03/05 : Mohammed 
DJELID, Guy, Léon, Elie, Henri TRARIEUX • 05/05 : Chantal AUBRY  
• 06/05 : Marie-Annick AUGERAUD épouse KOUADRI • 07/05 : 
Nicole, Marie ROUX veuve POTIER • 10/05 : Nicole, Andrée 
COTTIN veuve PATEAU • 11/05 : Françoise, Muguette, Clémentine 
MONTBEILLARD épouse ALLARD

SÉCURITÉSÉCURITÉ
DE PROXIMITÉDE PROXIMITÉ

AGGLOMÉRATIONAGGLOMÉRATION
PARISIENNEPARISIENNE

PRENEZ RDV  
EN LIGNE

LIMITEZ VOTRE 
TEMPS D’ATTENTE

PoliceRendezVous

Pour un dépôt de plainte 
ou de main courante

www.service-public.fr/cmi

#NeRienLaisserPasser
Réagir peut tout changer

FLASHEZ CE QR CODE

www.prefecturedepolice.paris/ 
PoliceRendezVous

EN CAS DE DANGER IMMÉDIAT OU DE CAMBRIOLAGE

Dépôt de plainte : gagnez du temps 
Que ce soit pour déposer une plainte ou une main 
courante, il est possible de limiter son temps d’attente en 
prenant rendez-vous en ligne. La démarche se fait sur : 
prefecturedepolice.paris/ PoliceRendezVous
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TOURNOI 12/18 ANS  
TOURNOI 18 ANS+

 INSCRIPTIONS SUR SURESNES.FR

TOURNOI
26 et 
27juin
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Stéphane 
Perrin-Bidan

Isabelle 
Florennes

Jean Prévost

Antoine Karam Véronique 
Rondot

Perrine CoupryThomas KleinValérie 
Béthouart-
Dolique

Bruno Jacon Valérie 
Barboille

Frédéric Vole

Yasmina 
Guerrab

Jean-Marc 
Lembert

Sophie  
de Lamotte

Cécile GuillouLouis-Michel 
Bonne

Sandrine  
du Mesnil

Amirouche 
Laïdi

Frédérique 
Laine

Jean-Pierre 
Respaut

Florence  
de Septenville

Alexandre 
Burtin

Elodie Reber

Pierre PerretBéatrice  
de Lavalette

Yoann 
Lamarque

Isabelle  
de Crécy

Vianney Raskin Nassera 
Hamza

Fabrice 
Bulteau

Muriel RichardGuillaume 
Boudy
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Paroles politiques
Groupe Suresnes J’aime !

Je ne suis pas d’accord avec ce que vous 
dites, mais je me battrai jusqu’à la mort 

pour que vous ayez le droit de le dire », 
cette célèbre phrase attribuée à Voltaire, 
prend tout son sens dans cette actualité 
rythmée par les échéances électorales.
Nous n’avons pas l’intention de vous 
dire pour qui voter. En revanche, nous 
avons vocation à vous dire pourquoi 
il faut voter, car les conséquences de 
ces deux scrutins pour Suresnes sont 
nombreuses.
La Région et le Département sont 
deux institutions majeures pour votre 
ville. En effet, ce sont les partenaires 
principaux, voire essentiels, sur lesquels 
nous nous appuyons afin de faire 
aboutir nos projets.
La Région est présente 
à  nos  cô té s  pour, 
notamment, la gestion 
des transports, autrement 
dit les lignes de bus ou 
encore le tram et le 
Trancilien. Sans son 
aide, son implication 
ou son accord, nous ne 
pouvons pas augmenter 
les fréquences des trains, 
améliorer les dessertes 
de notre territoire voire 
en créer de nouvelles, comme le bus à 
haut niveau de service entre Suresnes et 
Paris. La Région est aussi notre relais en 
matière d’éducation. Comment rénover 
et développer nos lycées, Paul Langevin 
et Louis Blériot, sans le soutien et la 
collaboration pleine et entière de la 
région Ile-de-France ? De même, grâce à 
cette dernière, nous avons bénéficié de 
nombreux dispositifs d’aides pour nos 
entreprises, nos commerces ou encore 
nos équipements ; durant une période 
et une crise sanitaire sans précédent 
depuis ces 50 dernières années.
Le Département intervient, lui, dans 
des domaines allant de l’action sociale, 
en passant par la petite enfance, le sport, 
la culture, l’éducation (les collèges), la 
santé ou encore l’environnement et 
l’aménagement urbain.
Sans le soutien du Département nous 

n’aurions pas pu rénover nos crèches, 
nos stades, le théâtre Jean Vilar ou encore 
certains de nos nombreux espaces verts. 
Des enjeux s’annoncent pour Suresnes 
en lien avec le Département, comme le 
projet de la RD7. Si nous sommes dans 
la confrontation et dans l’opposition, 
comment défendre correctement nos 
intérêts ?
Oui chères Suresnoises, chers Suresnois, 
la question n’est pas de savoir qui, mais 
de savoir ce que nous voulons. Suresnes 
a toute sa place au sein de ce millefeuille 
administratif, pas toujours très lisible 
pour vous. C’est notre ambition pour 
aujourd’hui comme pour demain. Elle 
constitue le socle de notre engagement.

Ambition que nous 
vous avons partagée 
de la façon la plus 
large possible, car 
l’esprit de vérité, de 
sincérité et surtout de 
responsabilité nous 
anime.
Le courage ne vient 
pas seulement des 
paroles ou des écrits 
ma is  sur tout  des 
actes ; même si ceux-
ci peuvent parfois 

nous coûter car finalement il n’y a que 
Suresnes et ses intérêts qui comptent.
Fort de ces convictions et de ces valeurs, 
Suresnes J’aime ne peut que vous 
encourager à vous exprimer dans les 
urnes. En allant voter les 20 et 27 juin aux 
élections regionales et départementales, 
vous vous prononcerez en faveur du 
meilleur projet pour l’avenir de Suresnes. 
Réduire le débat au seul jeu des 
personnes ne contribue pas à l’élever ; 
bien au contraire. Notre pays souffre 
aujourd’hui de cela, alors que partout 
dans le monde des hommes et des 
femmes meurent pour avoir le droit de 
choisir leur avenir.
Alors ne boudons pas ce privilège. 
Allons voter pour que ces élections 
soient une réussite pour Suresnes ! 

Préservons la démocratie

En allant voter les 
20 et 27 juin aux 
élections régionales 
et départementales, 
vous vous 
prononcerez en 
faveur du meilleur 
projet pour l’avenir 
de Suresnes. 



Paroles politiques Droit d’expression des élus municipaux n’appartenant pas  
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Loïc Degny - Non inscrit

Valéry Barny

Julie Testud

Axelle Boonaert

Yohann Corvis

Nicolas d’Asta

Xavier Iacovelli

Katya Verin 
Satabin

Pascal Gentil

Olfa Cousseau

Loïc Degny
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Texte non parvenu

Valéry Barny - Non inscrit
Citoyen Responsable 

Avec vous pour Suresnes 
Tant que la politique restera un métier...

Je vous demande d’être vigilants, de protéger 
vos familles et toutes les personnes qui vous 
entourent. Mes chers amis le 20 et le 27 juin 
2021, auront lieu les élections départemen-
tales et régionales, nous nous présentons aux  
élections départementales.  

Je vous demande de soutenir la candidature 
de Citoyen Responsable pour l’élection dépar-
tementale et de soutenir la liste LFI ( France 
insoumise ) menée par Clémentine Autain aux 
élections régionales.  
Mes chers amis, nous devons soutenir tout ce 

qui semble juste et s’opposer à la fascisation de 
notre société soutenue par une grande majo-
rité de notre classe politique.  J’appelle à votre 
bienveillance pour faire le bon choix.  
Valéry Barny . Président de Citoyen Responsable 
Parti politique underground  

Moins d’un an après le second tour des élec-
tions municipales, les Suresnois seront amenés 
à élire leurs représentants régionaux et dépar-
tementaux. C’est un moment de démocratie 
qui devrait passionner en permettant d’expri-
mer ses opinions.
Cependant, force est de constater que l’ancien 
monde décrié par l’exécutif national est loin 
d’être révolu à Suresnes : entre jeu de chaises 
musicales pour certains qui se présentent à 
toutes les élections et reniement de promesse 
de campagne pour d’autres qui avaient pour-
tant déclaré ne briguer aucune autre élection 
que celle des municipales. Au final, sur les 
cinq groupes que compte le Conseil Munici-

pal, seuls ceux provenant de la liste « Avec 
vous pour Suresnes » ne proposent aucun 
candidat à ces prochaines échéances élec-
torales comme nous nous y étions engagés.
Notre objectif était clair : les Suresnoises et 
Suresnois avant tout ! En effet, la liste « Avec 
vous pour Suresnes » était la seule composée 
d’aucun candidat vivant de la politique. En ce 
sens, nous souhaitions proposer une équipe 
municipale à l’image de la société suresnoise, 
ancrée au plus proche de leurs préoccupations, 
fervents adeptes de la valeur travail, compétente 
et diverse.
Or, entre non-cumul des mandats contourné et 
élus hors-sols faisant passer leurs intérêts person-

nels avant ceux de leurs administrés, des déci-
sions impactantes doivent être prises de manière 
à rétablir la confiance envers les responsables 
politiques pour enfin réduire l’abstentionnisme. 
Nous appelons de nos vœux à ce que l’on ne 
puisse être détenteur d’un seul mandat poli-
tique et que le poste d’élu soit une fonction 
et non plus un emploi. En effet, rien de tel 
qu’un élu ancré dans le monde réel pour pou-
voir prendre des décisions d’intérêt général.
Yohann CORVIS (y.corvis@suresnes.fr)  
Axelle BOONAERT (a.boonaert@suresnes.fr)  
Julie TESTUD (j.testud@suresnes.fr)

Le roi du silence
Un grand projet d’aménagement de la RD7 
(les quais de Seine) est en cours sur le tronçon 
Saint-Cloud/Suresnes depuis plusieurs années. 
Presque 4 ans après la précédente, une nou-
velle réunion publique a été organisée le 15 avril  
dernier, en visioconférence. Fort heureusement, 
les Suresnois ont répondu présents. Alors que 
le maire de Saint-Cloud a notamment introduit 
cette réunion, la municipalité suresnoise a joué 
au « roi du silence » : plusieurs élus étaient pré-
sents, dont les premier et deuxième adjoints, 
les présidents des Conseils consultatifs de quar-
tiers République et Centre-ville… Le maire de 
Suresnes a quant à lui brillé par son absence ! 
Et ses adjoints semblaient ne pas avoir de pro-
positions, ou, pire, ne disposer d’aucune direc-
tive de leur maire ! Le commissaire enquêteur a 
d’ailleurs clairement précisé au cours de cette 
réunion : « le maire de Suresnes n’est pas présent et 
n’a pas souhaité parler ». Comme le dit l’adage : 
« qui ne dit mot consent ».
Nous osons espérer que ce silence restera dans 
la mémoire de tous les Suresnois, quand :
◗ tous les arbres côté Seine le long du parc du 
château auront été abattus ;
◗ ils subiront de très longs travaux pour un  
aménagement totalement déséquilibré en  

faveur de Saint-Cloud ;
◗ ils constateront une augmentation de 50 % 
du trafic automobile, et des nuisances sonores 
associées ;
◗ ils rouleront sur une piste cyclable côté bâti et 
croiseront continuellement des piétons et des 
voitures, au péril de leur propre sécurité ;
◗ le budget de notre ville financera l’aménage-
ment des quais sur le territoire suresnois, béton-
nés et réduits comme peau de chagrin pour faire 
de la place à une 4 voies.
Ce projet aura assurément un impact majeur 
sur le confort de vie des Suresnois et devrait 
donc concerner le maire… et ses adjoints. 
Nous regrettons que le maire ait choisi de 
consacrer davantage de temps et d’éner-
gie à assouvir une ambition personnelle qu’à 
défendre les intérêts de ses administrés. Il y a 
moins d’un an, il affirmait pourtant dans une 
vidéo de campagne : « Je ne souhaite pas cumu-
ler le mandat de maire avec d’autres responsabilités 
politiques : ni conseiller départemental, ni conseil-
ler régional, ni aucun autre mandat parlemen- 
taire national ». Un oubli ? Une fausse promesse ?  
Un « prince des promesses non tenues » ?

Insécurité, une réponse inadaptée
Alors que les Suresnois sont de plus en plus 

nombreux à se plaindre des actes d’incivilité qui 
augmentent dans notre ville, nous déplorons 
que l’unique réponse de la majorité municipale 
soit la mise en œuvre du dispositif du rappel à 
l’ordre. Il consiste à convoquer, à l’Hôtel de Ville, 
une personne mineure ou majeure, auteur de 
faits susceptibles de porter atteinte au bon ordre 
dans la commune, afin simplement de lui noti-
fier un rappel à l’ordre. Nous sommes convain-
cus que le renforcement des effectifs de notre 
police municipale serait une réponse bien plus 
appropriée et efficace. 

Suresnes, terre de mémoire
Nous accueillons avec soulagement la déci-
sion du Président de la République de don-
ner une deuxième vie à l’école de plein air, en y 
implantant le « Musée-mémorial » des victimes 
du terrorisme depuis 1900. Cet emblème de 
Suresnes, classé monument historique, qui tom-
bait en ruine, va recevoir une réhabilitation de 
l’État à hauteur de 80 millions d’euros pour lui 
redonner sa grandeur. La symbolique du Mont 
Valérien, faisant partie des neuf hauts lieux de 
mémoire en France, est une chance pour ce site 
et pour Suresnes.
elus.spsa@gmail.com / 06 34 18 00 37  

Suresnes pour seule ambition 
À quoi joue Monsieur le maire ?

Safia El Bakkali 



Festival 
du film 

3e

musical
du 16 au 20 juin 2021

au cinema  Le Capitole  
3 rue Ledru-Rollin
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Du 15 au 30 juin

16/30 
ans

Tout sur les métiers  
& l’accès à l’emploi
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